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DONNEES TECHNIQUES 

- Situation topographique : voir fig. 1. 

Reperage du Service Geologique de Belgique 

- Planchette Saint-Ghislain : N° 150 E 

- Repertorie sous le No 386 (IV b) 

- Coordonnees de !'orifice d'apre s carte topographique IGM au 1/10 000. 

Edition 1949. 

-Latitude : 50 o 25 '14 11 

-Longitude : 0° 36'00" 

- Cote du sol nature! : 56,26 m. 

- Entrepreneur :E. F. C. 0. Mondorf-les-Bains. 

- Effectue pour le compte du Serviae Geologique de Bel~ique. 

- Mode de forage : couronne diamantee a rotation .. ,. 
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Epaisseur (m) Carottage ¢ du forage (mm) 

0-11,00 a sec 240 - 165 

11,00 - 17' 15 ' 165 a sec 

17' 15 - 20. 15 a sec et a 1 'eau 133 - 128 
I 

20,15-170,00 a sec, a 1 'eau 

et a 1a bentonite 131 

170,00 - 184,00 a 1a bentonite 131 

184,00 ... 324,00 a 1a bentonite 116 

li. Rendement en carotte : 90 % de 20,15 a 30, 20; 100 % ailleurs. 

-Commence 1e 4/2/1972, termine le 12/7/1972. 

PLAN DU TRAVAIL 

Les diverses unites lithologiques sont etudiees dans 1'o:rdre ou 

elles ont ete rencontrees a mesure de 1a progression du forage, a 
sa voir 

I. Le s terrains de recouvrement. 

II. Les schistes du Saint-Homme. 

III. Le poudingue. 

IV. La formation carbonatee. 

V. Le Hou:Hle;. 
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I. Les terrains de recouvrement. 

Le debitage et 1 'interpretation des terrains de recouvrement ont 

ete effectues par R. LEGRAND (* ). Ces "morts terrains" consistent 

en craies de natures diverses des etages Campanien et Turonien, dont 

la. description detaillee figure ci-dessous. 

Argile noira:tre (remblais) 

Limon brun, terre a brique 

Limon brun jaune, finement sableux, 
tres legerement calcari!ere (ergeron) 

Argile brune, ca.illoux de silex : quel­
ques gra.vier s de silex et gravillons 
de craie (pr@le) 

Noyaux de craie amalgames par de 
1 'argile de dissolution brun noir 

Base a 

0,20 

1, 00 

2, 70 

3,00 

(sepia) 3, 50 

Craie blanche, brun~tre en allure bre­
chique par alteration souterraine. 
(Mais certains elements sont arrondis). 5, 00 

Epais-

seur 

0,20 

0,80 

1, 70 

0,30 

0,50 

1, 50 

Interpre­

tation 

Remblais 

quaternaire 
q3m 

(Sx) 

Cp2 

Limon assez sableux, brun jaune, 
ca.lcarifere (ergeron) a base plus 
argileuse et plus foncee. 6, 60 1,60 

q3m en poche 
de dis solu­
tion 

Craie blanc jauna:tre avec quelques 
noyaux de limonite brune 8, 50 1,90 Cp2 

( *) Service Geologique de Belgique. 

. ........•. -~-.-.·.-.-.-.·. ·.·.·.·.·-··:<.'.·:-:-· 
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Craie tres glauconifere, vert gris, 
plus claire vers le bas; moins 
glauconifere vers le bas. (Craie de 
Maisie:res). 

Cr·aie grossiere compacte, blanc 
gris~tre, bla!lc jaun~tre pa:rsemee 
de silex noi:rs un peu moucheU~s de 
gris. 

C:ra:~e grossiere, blanc grisa:tre 
avec d:abondantes concretions sili~ 
ceuses gris clai:t. 

Idem, mais le coeur des concre­
tions siliceuses est en silex noir. 

Craie marneuse blanc gris avec 
concretions siliceuses de m@me 
teinte (Base Fortes Toises). 

Ma!'ne un peu sableuse, glauconi­
fere (peu), gris vert, (DiE~ves). 

Marne compacte schistoi'de gris 
vert. 

Argile kaolineuse, schistoi'de, a 
feuillets lustres d 'alteration argi-
1euse du schiste sous-jacent. 

Base a 

9,75 

16,00 

17' 50 

22,50 

24,00 

25,00 

30,00 

31,00 

Epais­
seur 

1, 25 

6,25 

1,50 

5,00 

1,50 

1,00 

5,00 

1,00 

Interpre­
tation 

Tr 2c 

Rabots 
Tr 2b 

Tr 2a 

Tr 2a 

Tr 1 

L I etude paleontologique des terrains de recouvrement a ete 

confiee a Y. GODFRIAUX. (*) 

( *) Facult.e polytechnique de Mons. 
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II. Les schistes du 11Saint-Homme". 

De 30, 00 a 172, 26, s 'etend une formation schisteuse macros co·· 

piquement tre s monotone. L 1absence de caracteristique s lithologiques 
., 

variables importantes n'a pas permis d'y relever des sous-ensembles 

distincts. Mais une description globale a ete tentee, sans negliger les 

caracteres locaux, accessoires. 

1) De scription macroscopique. 

Schistes g:ds a gris sombre, legerement micaces, a caract'ere 

greseux variable, lamines ou fissures, et localement tres fragmentes. 

La surface du clivage schisteux est tantC>t plane, tantat bosselee et gene­

:roalement ornee de slickensides qui temoignent d'une lamination impor­

tante de cette formation. Localement, certains banes se debitent en pla­

quettes et prennent une texture psammitique. 

La pente de la schistosite est variable : a 32, 00, i = 25°; 

a 4o,oo, i = 15"; a 7l,oo, i = 40°; a 12z,oo, i = oo. 

De plus, ce paquet de roches montre des plissements locaux. 

De 31,05 a 40,00, le schiste se debite en feuillets aux surfaces courbees. 

Ce caractere est aussi particulierement bien marque de 81, 60 a 81, 70; 

la photo 1, planche 1 :n~vele le plissement angulaire qu'on peut y observer. 

Les £lanes de ce petit crochon sont plans et la tete est reduite a une dis­

continuite angulaire. Les deux £lanes forment entre eux un angle de 70", 

1 'un des deux est subhorizontal. 

En general, la stratification n 'est pas visible macroscopiquement. 

(Il n 'en est pas dt m@me en lame mince.). Neanmoins, on peut observer 

a 132, 60 un clivage schisteux (pente = 0 ") recoupant la stratification 

(pendage = 35 o), visible a ,cet endroit par des nuances de coloration, liees 

a une charge greseuse. 

' '' .. ' .... '-:-:-·-·.-.·.-,..~~'. 
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Ces caracteres confirment l'idee qu'on se trouve en presence d'une 

schistosite de f!'acture imprimee par la tectogenese de la phase varisque 

qui, a son paroxysme, a provoque le charriage du massif de Boussu.; en­

gendrant ur-e lamination de ce paquet de roches peu competentes. 

La surface des feuillets schisteux est souvent recouverte d 'un en­

duit chlo:dteux et calcareux et, parfois, de pustules ou de petites rosettes 

millimet:riques et inframillimetriques de marcassite. 

Genera.lement, la stratification a ete obli.teree par la schistosite. 

Mais, pa:rfois, des figures sedimentaires ont ete preservees. La strati­

fication se :repere par des differences de coloration dues a des lithologies 

legerement di££erentes. Lorsqu 'un "rubanement'~ est visible, les zones 

plus claires sont de nature plus greseuse, les zones plus foncees ont un 

caractere argileux. 

Les premiers indices de stratification macroscopiquement mesu­

rables appa:raissent a 85,00 (i = 0"). Les autres pendages mesures se 

caracterisent par des valeurs assez differentes : a 102,00, i = 20°; a 

139,00, i=l0°; al70,30, i=45°, 

Deux textures sedimentaires particulieres qui donnent quelques 

indications sur les conditions de depat ont aussi ete relevees. 

-: De 123,70 a 123,85, un phenomene de slumping, visible sur la ph. 2, pl.l 

par la texture rubanee des strates schisteuses et schistogreseuses, est 

ca:racterise par des petits plis deverse s qui perturbent localement 1 'al­

lure plane des couches. 

Avant 143,00 et apres 143,12, la carotte est constituee de couches schis­

teuses et schistogreseuses alternant en allure plane et subhorizontale. 

Dans l'intervalle les couches de m@me nature lithologique sont plissees 

comme le montre la ph. 3, pl. 1. En outre, elles semblent avoir ete 
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t:ronquees ala cote 143,12 car les strates plissees viennent s tnter­

rompre brutalement au contact de celles d 'allure plane et leur con­

tinuite ne peut pas ~tre etablie sur toute la hauteur de la carotte. 

Cette texture est decrite dans la litterature sous le nom de "convo-

lute bedding 11 (H. G. DAVIES, 1965). La troncature des plis indique 

que cette tE:xture s 'est formee dans des sediments non consolides, 

sous le niveau de la mer et que des courants penecontemporains en 

ont de capite le sommet. De plus, cette texture et la polarite de la 

ca:rotte (voir ph. 3, pl. 1) permettent de confirmer que les schistes 

sont disposes en allure renversee dans le sondage. 

Enfin, ces roches sont egalement ornees de lineations quartzo­

carbonatees qui se disposent de trois fac;ons differentes 

Elles soulignent la schistosite ou la stratification. 

Elles :rempli.ssent les petites f!'actures qui affectent les zones moins 

competentes (plus greseuses). Dans ce cas, elles se disposent gros­

sH~rement perpendiculairement aux contacts superieurs et inferieurs 

des strates plus greseuses et ne se prolongent pas dans les strates 

schisteuses voisines. 

Elles cimentent des diaclases ou des zones fracturees. 

Ces lineations apparaissent des 40,00. A cet endroit, elles of­

frent l'aspect d'un chevelu blanc, clairseme, dissemine dans une rna­

trice schisteuse. Elle s s 'individualisent nettement a partir de 67, 50 ou 

elles sont parall'eles au clivage schisteux. A 72, 80, certaines d'entre 

elles sont microplissees. A 85,00, elles se concentrent a l'interieur ou 

dans le prolongement de strates plus greseuses. De 123,70 a 123,85, 

elles se plissent de la m~tne maniere que les banes schistogreseux. 

Des 149, 00, certaines lineations carbonatees prennent une coloration 

rosee ou brun~tre et voisinent avec des lineations blanches. 
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Leur composition mineralogique generalement complexe a ete 

p:::ecisee par des tests de coloration effectues selon la methode preco­

nisee par J. WARNE (1962). Sur des associations quartzocarbonatees, 

la L>:>action qu.artzeuse est nettement visible apres la phase de condi­

ticnnement de l3. surface par attaque a 1 'HCl dilue (eventuellement 

chaud) qu:~ dissout les carbonates et n'a pas d'influence sur le quartz. 

La f:!:'act:i.or.:. ca::."bor!atee moule les interstices des cr:i.staux de quartz 

et S\::' compost'-; soit de calcite (eventuellement, hautement magnesienne), 

scit d:anke::::ite, soit de siderite (* ), soit d'une association de ces mi·-

neraux. 

2) Desc:dpt:ion microscopique. 

20 lames m2.nces (abreviation : L. M. ) effectuees dans des 

echarotillo!'~S proeleves a des distances egales SU!' toute la hauteur de 

la stampe schisteuse ont ete examinees au microscopt: a la lumiere 

transm:i.se. La classification utilisee pour identifier ces roches est 

celle de P. MICHOT (1958). 

L 'examen microscopique ne revele pas non plus de caracteris­

tiques pa:rticulieres susceptibles d'etablir des distinctions lithologiques 

pa!"mi les schistes etudies. En effet, toutes les L. M. examinees cor­

responded a des ::-oches qui presentent les caracteres de pelitoschistes 

(ou de: mic1·opsarnmoschistes) pa:rcou:rus de straticules ou de lentilles 

de micropsa.mmoschistes (ou de mic:-opsammites). 

(*) L 'identification de cette siderite se base sur la teinte brune qu 'elle 

p2:'esente apres coloration par le melange en p:roportions egale s 

d'a.liza.rir,.e RedS et de NaOH a 30 %, bouillant. Signalons cependa.nt 

quE:: J. WARNE indique des teintes legerement differentes. (brun 

somb~e a no:Lr) . 

.. ········.··.-.·.·.·.·.· ·················.·.···<---·.··· 
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La stru.ct:u:r·e emp~tee est ca:-:acte:risee par une proportion variable du 

li~n.t a!'gileux d 1une lamelle (*) a l'autre, ce qui confere generalE:ment 

a la ::'OChe une: textu!'e stra.ticulee. 

Pa:rfois, se differencient dan.s la masse argileuse des zones 

quartz.!tiqu~s a cor.tour subcirculaire ou anguleux mais a limites floues 

(evEntuelle:me:c.t accompagnees de chlorite, ou beaucoup plus ra:rement de 

calcite). Les fractures etrangeres ala schistosite (voir plus loin) SUJ.t 

dment:ees pa:-: un agregat de quartz et de carbonate(s) a structure en 

mosal'tJ.ue. Quf~lquefois, des joints de stratification ouverts ont ete rem­

pEs d\n: melange de lamelles de quartz et de chlorite fibroradiee. 

Dans certaines L. M. ou la stratification est perturbee, on trou­

ve des deb::'is de !'Oches aux contours plus ou moins arrondis, de m@.me 

nat1x~o::: que la matrice, tant6t un peu plus argileux ou plus greseux, ou, 

bEaucoup plus rarement, de nature differente (par exemple : a 114, 65, 

on a t::couve un galet calcaire, un autre de quartzite calcareux et un troi­

s7.emf cor:.,:;titu.e es sentiellement de chlorite fibroradiee). 

Certains plans de stratification sont affectes par de petits kinks. 

D'autres sont decales par des mic!."ofailles (dans la L. M. a 144,25, la 

direction de celles-ci est parallele a celle de la schistosite). En out:r-e, 

une L. M. a aus si ete effectuee dans une portion de roche qui se debite 

en feuillets cou:~·bes. Entre ces joints plies, on trouve de la chlorite 

(*) .Le te:rme ''lamelle 11 (anglais :Lamina) est applique dans !'acceptation 

de GRABAU et SHIMER : plus petite couche distincte dans laquelle une 

:~"oche stratifiee peut El.tre sepa:ree. En pratique (SCHIFERDECKER), 

couche de moins d'un em d'epaisseur. 
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lamellai:re ( dont la direction de l 1allon.gement est orientee a 45 ° par 

rapport a la stratification) interpenetree de lamell\'0' s qua:rtzeuse s dis­

posees pa!'allelement a la direction du joint. Par endroits, la chlorite 

presente une structure fibroradiee. Les caracteres optiques de la chlo­

rite obse::':.'vee sont les suivants : fort relief, incolore a legerement 

verd~tre, pleochroi'sme imperceptible, teintes anormales de polarisa­

tion 11bleu de Bt:?.'lin11
, allongement positi£. 

La schistosite se :repere nettement en L. M. Sur la plupart 

de celles-ci, on peut observer une serie de 11lineations 11 paralleles 

voi:te de fis su:r.ations, dont la direction est gene:ralement oblique a celle 

de la stratifkation (1 1angle des deux directions est de 45 ° a 102' 05; 

60" a 138, 90; 30° a 170,02 .•• ). Parfois appa:rait aussi une seconde se:rie 

de lineations moins marquees. Dans la L. M. a 138,90, ces deux direc­

tions de schistosite font un angle de lOS o. Le s lineations les plus tenues 

sont consti.tuees par des phyllites de neoformation aux caracteristiques 

suivantes : fort relief, couleur tre s legerement verd~tre, pleochroi'sme 

imperceptible, tt:intes normales de polarisation, birefringence qui 

monte a 11m:ange' allongement positi£. I1 s 'agit tres probablement de 

chlorites. Parallelement aces lineations, apparaissent aussi des fis­

sures plus impo:rtantes dans lesquelles on trouve des lam elles quart­

zeuses a structure interne quartzitique et aux bards dechiquetes entou­

rees poecilitiquement par de la chlorite. Padois, l 1allongement des 

lamelles quartze:uses est legerement oblique par rapport au bard des 

fissures qui les contiennent (89, 50). Tres souvent, on observe aussi 

des fissures decalees en escalier (102, OS; 114, 65; 138, 90; ... ) avec 

flexure et :ret:recissement du remplissage lamellaire aux zones corres­

pondant ala contremarche de l'escalier. La direction dans laquelle 

s 'effectue le decalage est celle de la seconde se:rie de lineations schis-

teuses. 
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lJp_e L. M. a ete taillee dans la zone ou s 'observaient des 

slumpir~g s. La microstructure plissee est tres jolie et bien mise en 

evidence pa:;:' la presence de petites strates de micropsammoschistes 

da:cs uP._e !.'oche de nature essentiellement pelitoschisteuse. On peut 

aussi voir que les £lanes des microplis sont affectes de microfailles 

ou de zones laminees, dans lesquelles on obse!'ve une recristall.isation 

des grair•s de quartz detritique en lamelles toutes odentees parallelement 

a la direction du mouvement. Un examen complet de cette L. l\1. petT.-:_et 

de determiner que cette direction de lamination est parallele a celles des 

phyllites chlu:>:'iteuses ou des fissures quartzochloriteuses (do:nt h, direc~ 

EoL :!:'t:COU?.,O; le,s flancs des petits plis) et qu'elle correspond done a celle 

de la schlstos~tEL 

Les micas de neoformation sont rares ou mal cristallises 

(89, 50; tt:intes de polarisation anormales) ce qui confirme l'idee qu 'on 

n 'ait pas atteint un stade de recristallisation suffisant pour parler de 

phyllades. Ma~s les micas detritiques sor::..t localement assez abondants et 

pa:rfois alte:res en chlorites. 

Parmi les mineraux accessoires, citons la presence de rares 

zi~cons (127, 50), de quelques grains de tourmaline (36, 00; 102, 05) et de 

deb:-is de c:dstaux d'hematite (assez nombreux a 62, 60). Certaines lames 

mont~ent aussi une proportion elevee de mineraux opaques (72, 80; 123, 75) 

dont 1a disposition en agregats au contour ci:rculaire de spherules plus ou 

moins jointives p•e!'met de reconnait!·e la pyrite frambo:l:dale. L 'abondance 

de ces mine:caux opaques dans certaines couches souligne la stratification. 

Cette: occm:ence semble egalement liee a celle d 'axes vegetaux. (7 4, 60; 

8 9 j 50) 

....... ·····················""·································.··.•.·.·.·.·.·.·.·.· . ..-.·.·.-.•·:-· 
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Afi.n de preciser la nature mineralogique des co:p.stituants 

argileux de ces schistes et leur degre d'alteration, une etude par diffrac­

tion de Tayons X est en cours sous la direction de J. THOREZ (*) 

3) Age. 

Je ne possede aucune donnee paleontologique pour dater cette 

formation deja rencont:ree dans des puits et affleurements voisins du 

sondage de Boussu ou elle fut datee sur la base de criteres geometriques 

et. lithologiques. Neanmoins, on sait que les schistes du Saint-Homme 

sont disposes en serie renversee (voir p. 8), qu 'ils sont stratigraphique­

ment inferieurs a un poudingue devonien (voir plus loin) et qu'ils ne pre­

sentent pas les caracteres metamorphiques des terrains cambriens de 

Belgique. 

Au puits Saint-Homme, (voir fig. 1), A. DUMONT (1848) 

t:rouvait que les schistes surmontant le poudingue presentaient les memes 

caracte:::'es que les schistes d'Horrues, d 1~ge silurien. Dans la tranchee 

du chemin de fe:r ent:-e la gare de ·warquignie s et le ruis seau du Hanneton, 

X. STAINIER (1920, pp 32-33) a aussi signale des schistes siluriens entre 

deux affleurements de poudingue. Au puits de la fosse Avant-Garde, il a 

maintenu cette attribution pour les schistes surmontan t le poudingue. 

(1928). L'existence du Silurien dans la vallee du Hanneton a aussi ete 

admise par J. CORNET comme en temoigne la figure 105 de ses lec;ons de 

Geologie (1927), bien qu'en 1902, en levant la planchette Quievrain­

Saint-Ghislain, il n 'ait pas mentionne 1 'existence de cette formation. 

(*) Universite de Liege. , 
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Comme la tentance actuelle accorde au terme "Silurien" un 

sens plus restrictif que naguere pour designer uniquement le Gothlandien, 

je qualifierai les schistes du Saint-Homme d 'un ~ge Siluro-Ordovicien, de 

mani'ere a reste::r disponible a toute datation ante-Devonienne et post-Cam­

brienne. L 'etude des acritarches permettant de preciser davantage cette 

att::-ibution a ete confiee a Madame F. MARTIN. (*) 

III. Le poudingue. 

Dans cette partie, j'envisage en premier lieu la description 

sommaire du sondage entre 172,26 et 175,55, zone caracterisee par la 

presence d'un poudingue. Ensuite, je precise la composition petrographi­

que des elements figures et de la matrice du poudingue. Enfin, je compare 

1es ca:t"acte:dstiques des poudingues rencontre·s dans des sondages voisins 

ou visib1es a l'affleurement a celles du cong1omerat du sondage de Boussu. 

§ 1. Desc:.>:iption du sondage de 172,26 a 175,55. 

Le premier m.orceau de poudingue apparart 
a 176,26. Mais comme le montre la. fig. 2 ou 
1a ph. 4, pl. l, il s 'agit d'un fragment 
coince entre des schistes {identique s au:x: 
schistes surincombants). Le contact strati­
graphique n'est done pas visible. Au con­
traire, de 172,26 a 172,58, les schistes 
touchent le poudingue le long de surfaces de 
fractures. (de 172,26 a 172,42,. pente : i = 85° 
et de 172,42 a 172, 59; pente : i = 75°). A cet 
endroit, le feuilletage du schiste est parallele 
au coritO'tir du poudingue et en suit les infle­
xions. 

{*) Institut Royal des Sciences Naturelles. 

'"·~· 

Base a 

172,59 

······'<:;:~~:-•.•.•. ·······'<:~<-· 

Epaisseur 

0,33 

····'.'·fl:-':-'·' ····-~~~-·-· 
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Roche totalemen.t fragmentee : debris de 
poudlngue et de schistes melanges. 

Garotte cohe:rente de poudingue 

Caverne. 

Quartzite gris. 
L. M. a 174, 4.5. Micropsammite, loca­
lement rec:ristallise en microquartzite; 
quelques grains de tourmaline, zircons 
et feldspaths macles polysynthetiquement. 

Deb:d.s de schistes noirs, lamines, de 
type "Saint~Homme 11 , de gres et gres 
calcareux. 
Caisse :i.ncompletement remplie. 
L. M. a 175,45 dans un fragment de "gres 
calcareux". Micropoudingue a elements 
bien classes (diametre moyen :150 microns) 
de pe1oschistes. (sphericite 0, 9; arrondi 
0, 5), de pelitoquartzite ( sphericite o, 9; 
arrondi. 0, 7), de quartz ca.taclase. (spheri­
cite 0, 7; a.!"~ondi variable) compris dans 
ur.e matrice calcaro-greseuse. Quelques 
debr·is de feldspaths macles po1ysyn.theti­
quem.ent. 

Schiste gris g:reseux. 

Base a Epaisseur 

172,65 0,06 

173' 57 0,92 

174,40 0,83 

174,45 0,05 

175' 45 1, 00 

175' 55 0,10 



- 16 -

§ 2. Description detaillee du poudingue. 

1) Description macroscopique. 

Ce poud:i.ngue se compose d'elements pisaires a pugilaires 

de gres a coloration gris brun au centre eta bordure plus griscttre (35 %) 

(voh· explications au 2) A 1°), de gres finement straticule (psammite) 

(35 %) ' de quartz blanc (10 %) ' de substance chloriteuse noire (5 a 10 %) ' 

de schiste gris verdcttre (5 %) ' de quartzite gris clair a nuance rosee 

(mo:ns de 5 c;'~) et de calcaire brun tres finement grenu (mains de 5 % ). 

En outre, certains galets (*) sont parfois recouverts entie­

:t:ement ou partiellement d 'une pellicule de marc as site. 

La forme des differents galets est semblable mais leurs 

dimensions sont fort variables, ce qui implique un mauvais calibrage 

du conglornerat. 

(*) Certains auteurs reservent parfois les termes bloc, galet, caillou, 

gra.vie:r.' granule' grain, particule' . . . a des fractions granulome­

L:iqu.es determinees. Je negligerai cette distinction afin de ne pas 

surcharger le texte mais en precisant que le poudingue de Boussu 

possede d.,,s elements caractthistiques de toutes les categories. 



~ 17 -

Les degres de sphericite et d'arrondi des galets greseux et 

psammitiques ont ete evalues d'apres la charte de comparaison figurant 

dans W. C. KRUMBEIN et L. L. SLOSS (1963, p. III). Les moyennes res­

pectlves calculees a parti;;e de 50 mesu!·es effectuees sur une section lon­

gitu.dinale de la carotte de poudingue sont le s suivante a_: 

degre de sphe:>:>id.te 0, 401 (en pratique 0, 4) 

degre d[arror~di : 0, 784 (en pratique 0, 8) 

Les galets schisteux or..t un degre de sphericite voisin de 0, 3 et un degre 

d ~arror_di voisin de 0, 9 mais ne sont pas assez abondants pour effectuer 

de-s mesures statistiques. Le quartz possede des caracteristiques mor-· 

phologlques variables d 'un individu a l'autre. 

Comme en temoigne la faible valeur du degre de sphericite, 

lE:is galets sont allonges. L'orientation generale des plus fusifo:rmes 

permet de chiffre:r la pente du poudingue qui va:rie de 25 a 35°. 

Ces galets sont parcourus de veinules blanches faisant loca­

lement effervescence a 1 'adde' d lepaisseu:r millimetrique' anastomosees' 

mais g!·ossie:.reml:':nt pa:::·alleles, dont la per..te oscille autour de 65°. Elles 

se p!'olongent individuellement a travers plusieurs galets, mais ne sont 

p:ratiquement pas visibles dans le c:lment. D'aut:re part, l!epaisseur d'une 

meme veinule varie d'un galet a l'autre de natures lithologiques differen­

tes. De nomb:reux galets sont decales par des mic:rofailles ou meme com­

pletement cisailles. De la ma:rcassite cimente aussi quelques fissures. 

Enf:!.n, on releve plusieurs exemples d'impressionnement de 

galets schisteux: ou chlo:dteux par des galets g:reseux, psammitiques ou 

quartzeu.x. 
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B. La mat:.dce. 

La matrice est argilo-greseuse, legerement micacee, de couleur 

g:ds somb:!:·e. Pa:doi::=>, elle presente un aspect noir brillant, terrasseux 

et est orneE: de stries de glissement. A certains en.droits, de la calcite 

blanche et du quartz de neoformation moulent les formes arrondies des 

galets. 

2) Description microscopique. 

Exami!!es du point de vue microscopique selon la classification 

de P. MICHOT (1958), certains galets se rangent dans la serie m.icro­

psammitC:!-psammite' d 'autres dans la serie microquartzite-quartzite' 

enfin d:aucuns dans la serie peloschiste-pelitoschiste. On releve aussi 

des galets de nature calcareuse, chloriteuse ou quartzeuse. Leur des­

cription systematique est envisagee dans les lignes qui suivent. 

1"' Micropsammite-psammite. 

Parmi les elements figures, on trouve une serie de galets a 
st~uctu~:e:: int-;t;:rne :-eticulee, dont les caracteres petrographiques sont 

semblables, mais dont la dimension des elements figures varie de 20 

mi-:::l'OllS a 150 microns. Ceci justifie d 'un point de vue microscopique 

la distinction mic!·opsamrnite-psammite. Parfois, les deux caracteres 

se rencontrent au sein du m!me galet. Bien que la structure generale 

soit reticulee, signalons aussi que localement, elle presente le carac­

tere quartzitique. 
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A 1 :interi<':U!' des elements figures' la matrice est constituee 

d 'une substa!:ce qua:rtzophylliteuse (le quartz ayant pa:rfois un aspect 

calcedcnieux)' localement transformee en chlorite (incolore a. legere­

mcnt verd<ttre, tc:intes de polarisation normales). 

T:res so::;.ven.t, s 'ajoute de la calcite cryptogrenue en quantite 

va::':'iable d 'ur: g:c'avier a !'autre. L 7abondance de cette derniere dans 

ce!'ta.ins g:raviez·s peut justifier la qualification de micropsammite ou 

psammite c::d.dtique. 

Scies tra.r~sversalem ent, certains galets montrent macroscopi­

qucmE.nt d.c.-.s textures differentes au centre (a caracte:J:"e g:renu; de couleur 

b:!':u.r~e) et en. pe:dpherie (sans granularite visible, de couleur g:rise). 

Le microscope pe:::::met d 'identifier que le galet est un psammite calciti­

que qui, en pe:!:'ipherie a perdu son carbonate et a recristallise en psam­

moquartzitt-;. 

Parmi les mineraux accessoires, signalons la presence de micas 

det:dtiq·c;.es, pa:t'fois tres abondants, de tourmaline, de blende, de quel­

ques ra:res {eldspaths macles polysynt.hetiquement, de raris simes grains 

d'hematite, de zircons zonaires et de mineraux opaques. (Ces deux 

dernie:':'s plus abonda!'.:.ts dans certains plans de stratification.). Parmi 

lt: s mine raux opaques, on peut parfois !'econnartre la pyrite framboi"dale 

par la disposition. en agregats a structure lithophysee . .Les teintes de 

pola:d sation anm:males et les basses biref:dngences que beaucoup de micas 

det:dtiques accusent, denotent un processus d'alteration en chlorite, 

Mais les inaltl:~:res presentent toutes les prop:rieU~s de la muscovite. 
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2 o Microquartzite - psammo_guartzite - quartzite. 

L 'inequigranularite des elements figures des roches a structure 

quartzitique est enorme et les variations granulometriques se marquent 

aus si bien d 'un galet a l'autre qu 'a l'interieur de certains cailloux. 

A certains endroits, la structure quartzitique est d'aspect plus lamel~ 

lai:!:e que granulaire, ce qui prouve que certaines roches proviennent 

de massifs qui ont subi !'influence de pressions importantes. 

Parmi les mineraux accessoires, on releve la presence de micas 

det~itique s et de quelques grains de tourmaline, zircon, et feldspath 

macle polysynthetiquement. 

Dans quelques galets de quartzite, j 'ai observe une structure 

interne assez speciale. Il s'agit de lineations paralleles d'epaisseur 

va:::'iable, de nature phylliteuse, sombres en lurniere simplement pola­

:dsee (a cause de la forte densite d.'individus cryptogrenus), recoupant 

les individus monocristallins du quartzite. Par end.roits, ces lineations 

s 'amplifient et le s phyllites se transforment en chlorite (incolore a 
legerement verdittre, non pleochroique, teintes de polarisation ''bleu de 

Berlin", allongement positif. ). 

3° Quartz. 

On rencontre d 'assez frequents galets de quartz cataclase au 

contour plus ou moins anguleux (faible indice d'arrondi) renfermant par­

fois des inclusions au contour idiomo:rphe de mic:rocristaux de m~me 

nature. 

Dans quelques galets, on peut aussi observer des inclusions de 

chlorite en agregat vermiculaire de microcristaux a section hexagonale 

superposes en eventail et caracterises par des teintes de polarisation 
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anormales. Il s 'agit probablement d'inclusions de "prochlorite 11 

(P. F. KERR 1959, p. 396). 

4 o Galet quartzo- chloriteux. 

Plusieurs galets, macroscopiquement "noir s d 'encre", se s, '" 

reveles comme un melange complexe de quartz-calcedonieux {qui parfois 

recristallise en agregats de microcristaux a structure en mosaique), de 

mouchetures de calcite cryptogrenue, de grains de chlorite et d 'une sub­

stance cryptocristalline aux proprietes optiques suivantes : couleur gris 

brun, tres fort relief, presque uniformement eteinte entre nicols croises 

(mais la couleur sombre de ce mineral cache les teintes d'interference 

qui de toute fac;on paraissent tres basses). Il semble qu 'il s 'agisse egale­

ment de chlorite (* ). Bien que seul un enregistrement par rayons X puisse 

trancher cette question d 'identification mineralogique, le s caractere s 

microscopiques de la chlorite se precisent sur des galets plus cristallises. 

Sur ces derniers, la substance est phylliteuse, a fort relief, incolore a 
legerement verd~tre' a pleochroi"sme imperceptible et montre des teintes 

normales de polarisation du debut du premier ordre et un allongement 

positif. D'ailleurs, dans les galets a "chlorophaeite", s'individualisent 

des zones dont le centre est forme de chlorite lamellaire et la peripherie, 

constituee de quartz a structure en mosaique parseme de microcristaux 

(*) Pour ne pas prejuger de 1 'appartenance de cette substance a une 

espece minerale determinee, H. WILLIAMS, F. J. TURNER et 

M. C. GILBERT (1954) 1 'appellent "chlorophaeite" tandis que les 

petrographes allemands E. WALGER (1958) et W. E. TROGER (1967) 

la nomment "viridite ". 



- 22 -

de chlorite. La chlorite lamellaire pos sede les propriete s optique s 

suivantes : soit presque incolore a faiblement verd~ttre et pleochroi'sme 

imperceptible, soit - a l'interieur d 'un m@me cristal - coloree et pleo­

chroi'sme vert cru a vert bouteille (parfois bruncttre), teinte s d 'interfe­

rence 11bleu de Berlin" avec des nuances rosees aux endroits ou la chlo-

rite est coloree et pleochroique, allongement positif, angle 2V petit. 

Dans ce type de roche, les proportions chlorite-quartz sont 

variables. Lorsque on examine a l'oeil nu une L. M. effectuee dans un 

tel galet, la ou le quartz predomine, les teintes apparaissent plus claires 

(grises au lieu de noires). 

5o Calcaire gre se\lx. 

Cailloux constitues pour une proportion de 90 % par de la calcite 

cryptogrenue renfermant environ 10 % de debris epar s de quartz a con­

tour anguleux (parfois a structure interne quartzitique) et quelques 

phyllites. 

6° Peloschiste - pelitoschiste. 

Quelques galets presentent d'un individu a l'autre ou a l'interieur 

d'un m@me individu les caracteres d'un peloschiste ou d'un pelitoschiste. 

B. La matrice. 

La composition petrographique et les structures de la matrice 

sont tres variables d'un endroit a l'autre de la carotte. Sa composition 

moyenne est celle d'un mic:o:opsammite ou d'un psammite a mauvais 

calibrage, avec localement recristallisation en mic:o:oquartzite 
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ou psammoquartzite et developpement de calcite spathique. Au point de 

vue composition mineralogique, elle peut @tre qualifiee par les termes 

''quartzo- phyllite- calcitique ''. 

En general, le ciment de la ma.trice est quartzophylliteux et plus 

ou moins transforme en chlorite; localement le quartz cryptogrenu predo­

mine. Parfois, le ciment phylliteux de la matrice est remplace par un 

mineral opaque dans lequel subsistent des reliques quartzeuses dont la 

bordure dechiquetee montre qu 'elles ont ete corrodees par le rnineral 

qui les entoure. 

Parmi les mineraux accessoires, citons quelques micas detriti­

ques, de rares grains de tourmaline, et de petits mineraux opaques au 

contour circulaire (pyrite framboi'dale ? ). 

Localement, on trouve une abondante calcite spathique soit en 

cristaux isoles idiomorphes ou aux bords dechiquetes, soit en agregats 

a structure en mosaique moulant les formes arrondies des galets. A cette 

·calcite, se joint du quartz idiomorphe en proportion variable. 

La matrice et les galets sont parfois parcourus de fissures rem­

plies de calcite spathique a structure engrenee, de quartz a structure 

en mosaique, parfois les deux en melange, avec inclusions de chlorite 

(incolore a legerement jauna:tre' non pleochroique' birefringence : gris 

du ler ordre, allongement positi£}. Certains galets sont aussi parcourus 

par des fissures remplies soit exclusivement de chlorite en agregats 

fibroradies' {incolore a legeremen.t verdcttre' non pleochroique' teintes 

de polarisation "bleu de Berlin", allongement positi£), soit d 'un melange 

de chlorite et de quartz. 
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§ 3. Remarque s. 

\ 
L'observation attentive de la carotte aux cotes 172,26 et 173,57 ne 

permet pas de prtkiser les contacts stratigraphiques superieurs ct infe­

rieurs du poudingue. En effet, au sommet, la carotte de poudingue est 

morcellee en plusieurs fragments emballes dans du schiste (fig. 2); ala 

base, elle surmonte une caverne. 

Cette configuration peut s 'expliquer de la fac;on suivante : des 

percolations au contact poudingue-calcaire ont dissout les premiers banes 

calcareux, formant une petite caverne. Le poudingue se trouvant alors 

en porte-a-faux et etant peu epais au sondage de Boussu, s 'est affaisse 

sous le poids des schistes surincombants qui se sont tasses et sont venus 

mouler parfaitement les interstices entre les fragments de poudingue et 

remplir partiellement la caverne. 

L 'existence de ce poudingue a ete signalee par A. DUMONT (1848) 

au puits Saint-Homme. D'apres ses observations, on y trouve "34, 50 m d'un 

pondi:n.g)Je '1 compose de cailloux inegaux de la gro sseur d'un pois a celle 

d 'un poing, la plupart consistant en quartzite ardennais et en gres bleu~tre 

fonce, les autres en quartz blanc laiteux et en schistes, reunis par unci­

ment siliceux ou psammitique dans lequel se trouvent accessoirement de 

la siderose lamellaire, du calcaire, de la pyrite et un peu de blende lami­

naire. Sa composition petrographique correspond done a celle du sondage 

de Boussu. Le poudingue du Saint-Homme est constitue de banes puissants 

interstratifies de joints psammitiques inclines au nord d'environ 4°. 

De plus, i1 y a discordance de stratification entre les schistes et le pou­

dingue". 
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Ce m@me poudingue a ete recoupe au puits Avant-Garde sur 17 m 

d 'a pres G. ARNOUI.D (1878). Mais s 'il est vrai que le pendage des cou­

ches y est de 40°, comme le pretend X. STAINIER (1928, p. 139) qui se 

base sur les rapports du directeur DELHAISE, la puissance stratigra·­

phique serait de 13 m. 

Le sondage du Jardine n 'a pas recoupe le poudingue et 

E. ASSELBERGHS (1948) qui en a etudie les formations antehouilleres 

declare p. 515 : "En se basant sur les donnees assez precises du puits 

Saint~Homme, on peut admettre que le sondage du Jardine a commence 

a environ 5 metres sous le poudingue frasnien". 

Enfin, ce poudingue affleure dans la vallee du ruisseau du 

Hanneton et dans la tranchee du chemin de fer de Warquignies. 

A l'aide de ces donnees, l'allure du bane de poudingue peut @tre 

precisee. Il est trace sur la coupe brisee de la figure 4 pas sant par le 

sondage du Jardine, le puits Saint-Homme, le sondage de Bous su et le 

puits Avant-Garde. On y remarque les variations importantes et dis­

continues d 'epaisseur qui s 'expliquent plus aisement pour un poudingue 

d'origine fluviatile-delta:tque que pour un poudingue d'origine marine. 

IV. La formation carbonatee. 

L'etude ~es calcaires du sondage de Boussu rev@t une importance 

primordiale. En effet, jusqu'a present, on a toujours nie la presence de 

roches plus anciennes que le Frasnien dans ce lambeau de charriage. 

Neanmoins, excepte au sondage du Jardine (E. ASSELBERGHS, 1948), la 

datation precise de ces roches devoniennes fut basee sur des indices 

sommaire s ou douteux. 

.-.-.,· .... -... ····'-'·>~·Z·"·' ··'·''.'.'•7.«··········-······ 
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C 'est pourquoi, j 'ai tente d'!tre aussi complet que possible dans 

mes descriptions pet!ographiques en joignant a la description des textures 

(macrbscopiques) une d,iagnose microscopique, chaque fois que la nature 
. . ' . . . '· ... ·-~ ·. : .· .. ~-- . . . ~ . ~ :',' 

lithologique posait ql:~elque;'probl'eme. La classification utilisee pour la 

description des L. M. calcaires est celle de C. MONTY (1963). Afin 

d'evaluer le taux de dolomitisation, la moitie de toutes ces ~· M. a ete 

systematiquement coloree a !'Alizarine Red S. 

D'autre part, je me suis limite a des descriptions paleontologiques 

sommaires en reservant aux specialistes le soin de determiner les especes 

qui les concernent. Les conodontes ont ete confies a E. GROESSENS 

(Service Geologique de Be~gique) et P. BULTYNCK (Institut Royal des 

Sciences Naturelles de Belgique), les polypiers et les algues a H. H. TSIEN 

(Univeriste Catholique de Louvain), les ostracodes a G. BECKER (Johan 

Wolfgang Goethe - Universita:t Frankfurt a. M.), les trilobites a G. HAHN 

(Freie Universita:t Berlin). L'etude des microfacies est effectuee par 

M. ERRERAi (Universite -Libre de Bruxelles). 
' 

'Les resultats des determinations paleontologiques et interpreta­

tions stratigraphiques de H. H. TSIEN, G. HAHN et P. BULTYNCK 

fig~:t"ent in- infra. Le s autres etudes feront l'objet de public1.tions ulte-

rieures. 

······ ···········.··.•.·.·.····--· 



1 

3 

- 27 -

§ 1. Description du sondage de 175,55 a 310,30. 

Calcaire argileux grenu, gris, a 
caractere greseux (raie le marteau), 
veinule de calcite (abondamment de 
176,45 a 177' 00; pente moyenne 60°) 
Quelques joints stylolithiques et sur­
faces de glissement riches en matie­
res organiques. 

Calcaire grossierement grenu, gris 
clair' a surfaces de glissem.ent et 
joints terrasseux (ces derniers·par­
fois decales par de petites failles). 
Pendage : i = 30° 
A la base : presence de liant schis­
teux dans un calcaire a texture per­
turbee. 
L. M. a 176,65. Chondrospatharenite 
polycryptitique bioclastique, bothro­
lithique et oolithifere. En voie de 
dolomitisation (dololutite moyenne) 
digitations aux limites floues dans 
lesquelles des bioclaste·s calcaires 
sont. conserves. 

Poudingue a elements nuculaires 
a pugilaires de gre 8' quartzite J 

schistes et fragments de quartz lai­
teux, unis par un liant schisto-gre­
seux. Cette passee poudinguiforme 
est limitee au sommet et ala base 
par des surfaces de glissement dans 

Base Epaisseur 

m. m. 

176,45 0,90 

177 J 15 0,70 

des zones a predominance schisteuse. 177,25 0,10 
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Dolomie grise, grenue a finement 
grenue' calcareuse, a texture stra­
ticulee, veinulee de calcite ·(locale-
ment geodes remplies de calcite). 

Base 
m. 

A 177,40, quelques ostracodes et 
lamellibranches, tous deux : taille mm. 
Pendage : i = 38°. 
L. M. a 177,45. Dololutite fine com­
prenant 20 % de bioclastes et mou-
chetures de nature calcaire. 177, 90 

Idem mais plus fonce et legerement 
greseux (raie parfois le marteau). 
A 178,25, le diametre des carottes 
change : il passe de 100 mm a 
86 mm. 178, 25 

Calcaire grenu; gris sombre, argi­
leux, avec petits joints schisteux 
d'epaisseur millimetrique. 
Pendage: i = 32°, 178,78 

Dolomie tres finement grenue, grise, 
tres 1egerement calcareu:se et gre­
seuse. 
L.M. a 178,83: dololutite fine avec 
quelques grains de quartz et mineraux 

Epaisseur 
m. 

0,65 

0,35 

0,53 

opaques (pyrite) 178,90 0,12 

Calcaire finement grenu, gris, a tex­
ture rubanee par la presence de cou­
ches plus argileuses ou, rn~me de 
joints terrasseux, avec parfois enduit 
de marcassite, veinule de calcite. 
A 179,40, structure localement mil­
librechique. 
Pendage: i = 30°. 179,80 0,90 
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Calcaire gris, argileux, gre seux 
(raie le marteau et le verre), a 
nodules flous tres effiles, veinule 
de calcite. (pente moyenne : i = 60 o) 
Pendage : i = 36°. •' 

Dolomie finement grenue, gris som­
bre, g:reseuse et tres legerement 
calcareuse. 
Pendage : i = 22°. 
L. M. a 180, 00. Dololutite moyenne 
greseuse (a proportion de quartz 
variable, mais atteint 25 % dans 
certaines latnellesl avec acceS'S'Oire­
ment mineraux opaques (pyrite) et 
micas detritiques .. 

- Calcaire dolomitique finement gre­
nu, gris clair, veinule de calcite 
(quelques geodes cimentees par de 
la calcite), avec quelques limets 
terrasseux. 
Pendage a 182,20 : i = 15c. 
L. M. a 181,00 et 182,40. Holocryp~ 
tite bioclastarenitifere en voie de 
dolomitisation (presence de rhom­
boed!'es lutitiques en proportion 
~ 50 % ) , quelques grains de quartz 
d~ 't' etn 1que. 
Ostracodes (environ 5 individus par 
section de carotte), lamellibranches 
a 1a2, 4o. 

Calcaire grenu, gris a gris sombre, 
argileux, (tres argileux de 182,90 a 
182, 95), avec joints terrasseux, fai­
blement veinule de calcite. 

- Pendage : i = 0 o. 

- Ostracodes. 

Base 
m. 

179, 90 

180' 08 

182, 60 

183' 00 

Epaisseu:~: 

m. 

0,10 

0,18 

2,52 

0,40 
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Calcaire grenu, gris sombre, argileux, 
a limets terrasseux et joints dolomitl­
ques d 'allure subhorizontale ou pertur­
bee, mais en moyenne subhorizontale, 
veinule de calcite. Impregnation de 
pyrite a 183,15. 
L. M. a 183,00. Biospatharenite passant 
graduellement a une couche dololutiti-

Base 
m. 

que moyenne a grossiere. 183, 95 

14 - Calcaire subnodul eux : les nodules sont 

15 

compris dans une matrice calcaire tres 
argileu~e et riche en matieres organi­
ques (tache les doigts, eclat gras et 
brillant). 184, 50 

Calcaire grenu, gris, organoclastique (*) 
veinule de calcite, avec quelques joints 
stylolithiques. 
Debris de polypiers. 184, 90 

16 Calcaire grenu a grossierement grenu, 
gris, argileux, partiellement dolomiti­
se. organoclastique' subnoduleux. 
Geodes cimentees de calcite et rares 
veinules de calcite. Certains brachia­
pedes et gasteropodes sont remplis de 
calcite blanche teintee de rose. 
A 186,50, joint terrasseux avec enduit 
de mar cas site surmonte par un calcaire 
avec pyrite finement disseminee. 

Epaisseur 
m. 

0,95 

0,55 

0,40 

(*) L'emploi du terme calcaire crinoi'dique a ete systematiquement evite. 
En effet, la presence d'articles ou debris d'articles de crinoi·des au 
m~me titre que des debris d'autres fossiles peut @tre qualifiee par le 
terme plus ge:tteral "organoclastique "· 

I 
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Pendage a 188,00 : i = 20 a 25°. 
L. M. a 185, 30. Chondrolithospatha­
renite oligocryptitique bothrolithique 
et bioclastique. 

L. M. a 185, 60. Chond:rolithospatha­
renite bioclastique et bothrolifere. 
De plus, dans ces 2 L. M., les zones 
correspondant a la matrice des nodu­
les flous sont fortement dolomitisees 
(30 a 40 % de rhomboedres lutitiques). 
L. M. a 187, 90 : Chondroi'dospathare­
nite bioclastl.que, bothrolifere et ooli­
thifere. 1 o/o de quartz et feldspaths 
detritiques. 
Gasteropodes,ostracodes, polypiers, 
brachiopodes, crinoi'des, pygidium de 

Base 
m, 

trilobite (185, 50). 188,13 

Dolomie a texture noduleuse. Les no­
dules sont finement grenus, ont une 
coloration gris verd~ttre et reagissent 
tres faiblement a l'HCl dilue. 
Une L. M. a 188,40 a revele qu 1il 
s 'agissait de dololutite grossiere (avec 
1 % de quartz et moins de 5 % d'agre­
gats de petits mineraux opaques au 
contour circulaire), La matrice est 
gris noir' egalement dolomitique et 
tres argileuse. Ala base, aspect plus 
straticule que noduleux : alternance de 
strates calca.ires (gris), dolomitiques 
(gris verdatre) ou argileuse (gris sombre) 
avec joints de glissement subhorizontaux. 
Pendage a 188, 40 : i = 10°. 188, 45 

Epaisseur 
m. 

3,23 

0,32 
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Calcaire grenu, gris argileux, loca­
lement subnoduleux, organoclastique. 
A 188,80: film de marcassite dans un 
limet terrasseux. 
L. M. a 188, 90. Chondroi·dospathare­
nite polycryptitique bothrolifere et 
bioclastifere. 3% de quartz detritique, 
5 a 10 % de mine raux opaques plus ou 
moins concentres dans les corps figu­
res. 
L. M. a 189,10, Chondrospatharenite 
oligocryptitique bothrolithique biosoma­
tique (mais presence de quelques bio­
clastes). 
Crinoides (millimetriques), polypiers, 
gasteropodes, bivalves (*) cimentes de 
calcite blanche au centre, rosee en 

Base Epaisseur 
m. m. 

peripherie. 189, 90 1, 45 

Calcaire finement grenu, tres com­
pact, gris. 
L.M. a 190,05: calcarenite: roche 
enti'erement recristallisee composee 
de : 3/4 de calcite spathique, 1/4 de 
dolomite englobant des chondrolithes, 
1 % de quartz detritique et que1que s 
grains de pyrite. 190,50 

Calcaire 1ocalement tres grossiere­
ment grenu, gris, argileux, subnodu­
leux, organoclastique, tres veinule 
de calcite jusqu'a 191,05. 
L. M. a 191,55. Chondrospatharenite 
biosomatique, do1omitique (15 % de 
rhomboedres). 
Crinoi'de s, ostracodes, ga steropode s 
(millimetriques). 191, i7 5 

0,60 

1,25 

(*) Le terme "bivalves" designe ici tantOt des lamellibranches, tantOt des 
brachiopode s, sou vent difficiles a distinguer en sondage. 



21 

22 

- 33 -

Alternance de strates (decimetriques) 
de calc:aire gris' argileux a texture 
subnoduleuse et d'interlits (centime­
triques) glisses, calcschisteux ou 
m@me schisteux (pas d'effervescence 
a HCl 1/10 N), tres riche en matieres 
organiques (couleur noire, tache les 
doigts). A 192,55, dans une passee 
terrasseuse, strate carbonatee ( e = 
2 em) a texture brechique avec ciment 
de calcite blanche. 
Une L. M. a cet endroit. montre qu 'il 
s 'agit d 'une dololutite grossiere avec 
laminas riches en matiere organique, 
fissuree et recimentee par de la 
calcite. Fissure subverticale de 
192,50 a 194,00 (e = 0, 5 em), cimentee 
par de la calcite blanche. 
Pendage a 192,00 : i = 0°. 

Base 
m. 

Ostracodes. 192,80 

Calcaire dolomitique grenu, gris, 
argileux, subnoduleux au sommet, 
noduleux a la base' rubane de 194, 65 
a 195,40 (ou noduleux en grand par la 
presence de grands nodules allonges). 
La matrice gris sombre est calcschis­
teuse et le s nodules calcaires gris 
clair sont plus ou moins dolomitises. 
Caractere organoclastique. A 195,40, 
joint bossele de nature calcschisteuse. 
De 193,50 a 194,00, veinules de cal­
cite d 'exsudation. De 194, 30 a 194, 50, 
geodes (Q : 5 a 10 em) remplies de 
calcite blanche au centre' rosee en 
peripherie. A 194,20 : lit (1 em) vert 
£once (pyrite ou marcassite). 
Une L. M. effectuee a cet endroit 
(194, 20) montre de nombreuses reli­
ques de calcite et de quartz corrodes, 
straticulant le mineral opaque. Le cal­
caire qui l'entoure est fortement dolo­
mitise. 

Epaisseur 
m. 

1, OS 
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L. M. a 193, 90 : nodule : dololutite 
moyenne avec bioclastes et mouche­
tures, tous deux calcaires (25 %); 
5 a 10 % de pyrite agregatique stra­
ticulant localement la roche. 
L. M. a 195,50. Chondrospathlutite 
oligocryptitique bioclastifere, dolo­
mitique (15 % de mouchetures et de 
rhomboedres). 
Polypiers, ostracodes, gasteropodes, 

Base 
m. 

trilobite (194,35), crinoi'de's. 196,00 

Calcaire gris sombre finement g:renu 
au debut, grossierement grenu des 
197' 00, argileux a tres argileux, 
greseux (raie le marteau), straticule 
de lamelles schisteuses riches en 
matieres organiques, partiellement 
dolomitise (par ex. : une L. M. a 
196, 50 montre une dololutite moyenne 
avec lineations riches en argiles et 
matieres organiques); quelques rares 
(5 '?o) bioclastes et mouchetures cal­
caires, organoclastique. A 196, 50 
geode remplie de calcite blanche 
veinulee de marcassite. A 196, 90, 
nodule millimetrique de mar cas site. 
L. M. a 197, 50. Chondrospatharenite 
fine polybioclastique st:raticulee de 
lamelles greseuses (25 % Si02) coin­
cidant avec des joints argileux riches 
en matieres organiques et/ou mine­
raux opaques. Quelques feldspaths 
macles polysynthetiquement. Mauvais 
classement de ces extraclastes. 
Crinoi'des (millimetriques), ostra~ 
codes. 

Calcaire dolqmitique gris sombre, 
argileux, localement greseux, a 
tetons.(l98, 00; 198, 35) (gouttes de 
pluie ? ) 
Pendage a 198,50: i = oo. 

197' 95 

Epaisseur 
m. 

3,20 

1, 95 
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L. M. a 198,00. Chond:rocryptarenite 
bioclastique dolomitique (40 % ). 
Caractere greseux (5 % ). 
Axes vegetaux (197, 95), ostracodes 
(Taille : atteignant parfois 3 mm; 
N ombre : 10 a 15 individus par sec-

Base 
m. 

tion de carotte). 198,60 

Calcaire g!'is, finement straticule 
de limets schisteux g:ris ve:rdittre.­
S:e: debite en plaquettes. Veinu1e de 
calcite. 
Ostracodes. 199,00 

Idem que n° 23, caractere finement 
g:renu a partir de 199' 70. 
Ost!'acodes. 200,10 

Calcai.re finement grenu, gris, 
argileux, straticule de limets 
te:r.'rasseux, bioturbe (petits te:r­
rie::-s de section millimet!'ique a 
centimetrique) veinule de calcite. 
Rares c:dnoi'des, ostracodes, 
polypier s, Seirife:ridae (200, 60), 
debris de bivalves. 201,05 

Dolschiste gris sombre a gris 
clair, avec pistes et terriers de 
201,45 a 201, 5o. 

- L. M. a 201, 20. Dolo1utite tres ar­
gileuse, 1 % de quartz et micas 
detritiques. Cette dolomie passe 
gradur;llement a une roche de na­
ture schisteuse. 
L. M. a 201,45. Peloschiste a 
lentilles et galets de psammites 
dolomitiques. 201, 50 

Epaisseur 
m. 

0,65 

0,40 

1,10 

0,95 

0,45 
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Bas~ 

Gres gris sombre, calcareux 
(reagit faiblement a HCll/10 N, apres 
quelques secondes) et argileux (tres 
argileux vers 201,80), tres faiblement 
micace' bioturbe ' ce qui confere a la 
roche une texture micron.oduleuse, 
veT:lfiee en L. M. 

m. 

L. M. a 201, 90. Micronodules plus ou 
molns effiles de gres carbonates com­
pris dans une matrice argilo~carbonaU!e. 
Mineraux accessoires : micas detritiques 
et ::-ares g!'ains de tourmaline. 
Pistes devers, bivalves. 202,15 

Calcaire gris, argileux, millinodu~ 
leux a millipoudinguiforme. (Biotur­
bation). Fracture (pente : i = 65°) 
remplies d'elements brechiques, 
cimente s par de la calcite blanche. 
Ostracodes. 202,45 

Calcaire grenu, gris bleu, argileux, 
straticule de limets terrasseux 
riches en matieres organiques. 
Pendage a 202,80 : i = oo (mais de­
rangements locaux de la stratifica~ 
tion :par exemple, a 203, 90; surfa­
ce de stratification onduleuse : 
i moy. = 15°). 
Pygidium de trilobite (204, 10 ), o:>tra-
codes, polypiers. 204,50 

Dolschiste calcareux, assez finement 
grenu, gris' a texture subnoduleuse. 
Localernent bioturbation. 
L. M. a 204,70. Dololutite moyenne, 
renfermant + 40 o/o de bioclastes et 
moucheture; calcaires, 1 % de quartz 
et micas detritiques. 
Ostracodes. 205,00 

Epaisseur 
m. 

0,65 

0,30 

2,05 

0,50 
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Calcaire dolomitique grenu, gris, 
ornemente de regions de teinte plus 
brune ou violette dans lequel s 'indi·­
vidualisent des zones floues tres 
flnement grenues, verdcttres. Carac~ 
te:!."e argilo~greseux. 
L.M. a 205,30. Dololutite fine a 
moyenne avec 15 % de bioclastes et 
fantomes de roche calcaire conserves 
( Chondrotdoar enocryptite) et 2 % de 
quartz et micas detritiques. Certaines 
zones tres argileuses contiennent 
lO % de quartz detritique et environ 
20 % de reliques de calcaires. 

Base 

m. 

Gasteropodes. 205,35 

Calcaire gris brun, finement grenu 
avec elements anguleux de calcaire 
g!"is bleu ou g:ris brun, (mm<'Q< em) 
tres finement grenu. Texture sedi-
mentaire fortement perturbee. 206, 15 

Calcaire tres finement grenu, gris 
verda:tre jusqu 'a 207, 60, gris bleu 
jusqu 'a 208, 00, puis gris legerement 
bruna:tre, faiblement argileux, stra­
ticule de quelques lineations schis­
teuse s (de coloration gris verda:tre, 
clair, des 208, 00), veinule de cal­
cite (rosee vers 206, 50), mouchete 
de calcite blanche de 207' 90 a 
208, 20. Une diaclase. subverticale 
ouverte recouverte d 'un enduit de 
calcite de 207, 60 a 208,00. Disse~ 
mination de cubes de pyrite infra­
millimetriques de 207' 10 a 207. 20. 
Stratification localement perturbee 
et rapidement variable : pendage a 
206,80, i = 25°; a 207,00: i = 0°; 
a 2os, 6o : i = ..25 o. 

Epaisseur 
m. 

0,35 

0,80 
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Base 

L. M. a 206,80 et 208,00 
Chond:ro1:doc:ryptlutite gros siere 
zooclastique; 1 a 2 % de quartz, 
£6ldspath et micas detritiques. 
A 208,00, mouchetures constituees 
de calcite spathique a structure en 
mosafque. 
Ostracodes, petits c:rinoi"des, debris 

n'l. 

de bivalve;s. 208,60 

Ca.lc.ai!'e tres argileux et g:reseux, 
subnoduleux. Les nodules calcaires 
£1ous a t!:es flous, g:ris, sont embal­
les dans une matrice calcschisteuse, 
g:ds sombre, pa:dois schisteuse, gris 
verdc1tre (208, 60). Des 208,80, stra­
ticule de limets terrasseux. 
Pendage a 208,85 : i = 25°. 
L. M. a 208, 60 : Chondrocryptlutite 
bioclastique et quartzife:re (10 %) 
straticuh:;e delineations peloschisteuses 
:i·iches en mineraux opaques . (Pyrite 
f::--amboi'dale, egalement disseminee 
dans la masse). 
C::·lno1·d.es, petits gasteropodes, astra~ 
codes. 209,20 

Calcai::t-e finement grenu, g:d.s clair. 
Quelques moucheture s de calcite 
blanche. 
Nombreux ostracodes de taille attei-
gnant 1./2 em. 209, 90 

Calcai:re finement grenu a grenu 
jusqu 1a 211,00, puis, grossierement 
g!'enu, g!'is, a:rgileux, legerement 
g~est:ux et micace vers 210,55 (a 
cet endro~t : te:r::·ier s), straticule de 
limets schisteux ondules. Texture 
noduleuse de 210,95 a 211,05 et de 
211' 30 ~ 211,45 (la rna trice etant 
t:res sombre, calcschisteuse ou dol­
schisteuse et lege:rement micac ee. 

Epa:i.sseur 
m. 

2,45 

0,60 

0,70 
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Caractere organoclastique. Mou­
chetures de calcite blanche (0, 5 em) 
jusqu 'a 210, 40. Veinules de calcite 
blanche teintee de rose des 210,70. 
Pendage a 210,60 : i =so. 
I~. M. a 210,25. Bothrospatharenite 
polybioclastique et endoclastique. 
L. M. a 211, 30. Chondrocryptare­
nite bothrolithifere (avec quelques 
rares oolithes), localement dolomi­
tisee a 45 %. 
Crinoi'des, gasteropodes, debris de 

Base 
m. 

bivalves. 212,00 

Calcaire grossierement grenu, 
finement grenu a partir de 214,20, 
gris a g::ds sombre, argileux (calc­
schisteux sur les 10 derniers em), 
subnoduleux, organoclastique, vei­
nule de calcite blanche. (quelques 
geodes cimentees de calcite blanche 
vers 213, 20). 
Pendage a 213, 00 : i = oo. 
Gasteropodes, petits crinoi'des, 
ostracodes. 214,50 

Calcaire grenu a grossierement 
grenu, g:ris bleu, a caractere 
noduleux de 215, 75 a 215, 95. 
Localement oolithique (216, Q.Q). 
Quelques limets terrasseux. ' 
Mouchetures et geodes ci~ ntees 
de calcite blanche ver s 215, 00 et 
216, 70. Veinule de calcite. Film 
de marcassite dans un joint a 
214, 50. Mouchetures de pyrite en 
bordure de filonnets de calcite 
vers 216, 70 .. 
Pendage a 215, 00 : i = 0°. 
L. M. a 216, 00. Oospatharenite 
bioclastifere. 
Ostracodes, fragment de trilobite 
a 214,10. 216,75 

Epaisseur 
m. 

2,10 

2,50 

2,25 



41 

42 

43 

44 

- 40 -

Calcaire finement grenu, g:ds 
sombre, argileux a tres argileux, 
legerement greseux et micace 
(schiste calcarogreseux tres som­
bre, legerement micace de 217, 20 
a 217, 30). Film de marcassite vers 

Base 
m. 

217' 00. 217' 50 

Calcaire plus ou moins dolomitise, 
finement grenu jusqu 'a 218, 00. 
Puis quelques petits crinoi"des de 
couleur rouge-brun disperses dans 
une rna trice finement grenue, gris 
verd~tre, clair. Caractere argileux. 
Vers 218,00, filonnets de calcite 
rose. 
Pendage a 218,00 : i = 10 q. 

L. M. a 218,00. Dololutite tres ar­
gileuse avec nodules calcaires (mil= 
limetriques) conserves (25 %) , 1 % 
de quartz et mh:as detritique s. 
Trilobite (218, 40), debris vegetaux 

Epaisseur 
m. 

0,75 

(217, 90), crinoi'des. 218,50 l, 00 

Nodules calcaires emballes dans 
une matrice calcschisteuse ou 
dolschisteuse. 
Pistes devers (218,80), ostra­
codes. 

Calcaire grenu, gris sombre, 
localement brunitre (219, 40), 
argileux, subnoduleux, (noduleux 
vers 218, 70), avec quelques vei­
nule s de calcite. Terriers a 
220,20. 
Ostracodes. 

/ 

218,90 0,40 

220,30 1, 40 
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Base 

Calcaire partiellement do1omitise, 
finement grenu jusqu 'a 223, 90, puis 
grossi'erement grenu, gris sombre 
avec des nuances brun,tres, tres 
argileux mais tres faiblement mica­
ce, noduleux (subnoduleux de 223, 90 
a 225, 00). La matrice est calcschis­
teuse et les nodules calcaires sont 
tous deux dolomitises de fac;on varia­
ble. Quelques veinules de calcite 
(rosee a 221, 35). Diaclases corrodees 
(pente : i = 70° ). De 224, 70 a 225, 00, 
debut de cimentation par de la cal­
cite des reliques de calcaire brechi­
que. 
Pendage a 225,80 : i = 15 a 20°. 
L. M. a 220,90 et 225,60. Bioclasta­
renocryptite straticulee de limets 
dolomitiques tres argileux. 1 % de 
quartz et micas detritique s. 
DeQriS de vegetaux, debris de bival­
ves ( dont Spiriferidae sp.), scoleco­
dontes (222, 35; 224, 20), ostracodes, 

m. 

rares crinoi'des. 226, 25 

Alternance de calcaire dolomitise 
tres argileux et de calcaire organo­
clastique. Texture intermediaire 
entre les termes "noduleux" et 
"straticule". Bioturbation. 
Pendage a 226, 40 : i = so. 
L. M. a 226, 30 et 226, 40. Certaines 
zones correspondent a une Bioclas­
spatharenorudite, d'autres a une do­
lolutite fine avec bioclastes calcaires 
(20 % ). La dolomitisation se develop­
pe dans des strates privilegiees.No­
dules pyriteux tres aplatis. 
Piste de vers (226, 25), debris de 
bivalves. 

Dolomie grise, faiblement calca­
reuse. A 227, 40 : petite geode 
avec enduit de marcassite. 

226,70 

227,45 

Epaisseur 
m. 

5,95 

0,45 

0,75 
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Dolomie ''a texture psan1mitique'', 
grise, finement micacee, greseuse 
et tres argileuse. Se debite en pla­
quettes. Terriers a 227, 50. 
L. M. a 227,45. Dololutite grossiere, 
argileuse, · straticulee de lamelles 
de microgres dolomitique a struc­
ture quartzitique. Micas detritiques 

Base 
m. 

assez abondants. 227, 60 

Dolomie gris sombre organoclasti­
que des 227, 90. {crinoi'des). 
L. M. a 227,70. Dololutite impure 
(5 a 10 % de quartz ,feldspaths et 
micas detritiques) .• structure micro­
subnoduleuse par la differenciation 
de zones plus greseuses ou, par con­
tre, essentiellement dolomitiques. 
L. M. a 227,85. Idem, mais les mi­
neraux detritiques ne depassent pas 
5 %. 228,00 

Dolomie greseuse presentant loca­
lement une texture psammitique 
( s e debite en plaquette s' micac ee)' 
faiblement veinulee de calcite. 
Terriers a 228, 05. Pistes de vers 
a 228, 20 et 228, 65. Bioturbation de 
228,10 a 228,80. De 228, 30 a 
228, 45 : diaclases corrodee s 
pente i = 70°. 
L. M. a 228, 2.0. Dololutite quartzi­
tique (a certains endroits' 30 a 
40 % de quartz),' straticulee de 
lamelle s ou de lentille s de nature 
e s sentiellement dololutitique, par­
courue de fissures a structure 
rubanee : cristaux imbriques de 
calcite et dolomite au centre; quartz 
a structure en mosaiq_ue en peri-
pherie. 228,80 

Epaisseur 
m. 

0,15 

0,40 

0,80 
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Base 
m. 

Calcaire gris, greseux, caracterise 
a 228' 90 par un slumping avec tron­
cature de la t@te des banes (convolute 
bedding). 
Pendage a 228,90: i = 25°; a 229,10: 
i = 0°. 
L. M. a 228,80. Zooclastcryptarenite 
polyspathitique chondrolithique. 
Localement 10 a 15 % de quartz et 
micas detritiques., 5 % de rhomboedres 
dolomitiques. 229, 20 

A 229,20, joint terrasseux a tetons 
(gouttes de pluie ? ). Puis dolomie 
sombre, argilogreseuse, legerement 
micacee' a texture psammitique a 
partir de 22 9, 30. 
Stratification tres variable de 229, 10 
a229,40 :i=0°, a229,45 i=25°, 
de 229,45 a 229, 50 : surface de 
stratification courbee (concavite vers 
le haut). 229, 50 

Calcaire finement grenu, gris brun, 
argileux, tres greseux et legerement 
micace, finement straticule , veinu­
le de calcite. A 229,70 : legere ondu­
lation des couches. 
Ostracodes. 

Calcaire finement grenu jusqu'a 
231, 00, puis grenu, gris bleu, 
tres argileux et legerement micace 
avec joints terrasseux de 230,00 
a 230, 30. Organoclastique a partir 
de 231, 60, veinule de cal,:ite blan­
che (tapissage pyriteux le long de 
ces veinules et autour de petites 
geodes de 231,60 a 231, 75). Mou­
cheture s de calcite blanche de 
2 31 , 2 o a 2 31 , 40. De 2 3 o , 7 o a 
230,95, diaclase corrodee, locale­
ment tapis~ee de petits cristaux de 

230,00 

Epaisseur 
m. 

0,40 -

0, 30 

0,50 
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calcite (pente : i = 7 0 o). Idem de 
231' 00 a 231' 80 (fissure subver­
ticale). 
Pendage a 230, 80 i = 15°. 
O.stracodes, polypiers, debris de 
bivalves, ra.res petits crinoi"des. 

Dolomie a texture subnoduleuse 
jusqu'a 231,81 puis psammitique. 

Calcaire gl'is (avec nuances 
verda:tres) finement grenu (sau£ 
de 231' 90 a 2 32, 25)' argileux, 
straticub~ de lamelles ondulees 
schisteuse s. Mouchetures de 
pyrite a 232,00. 
Pendage a 232,00 : i = oo. 
Ostracodes. 

Calcaire subnoduleux. Le s no­
dules sont des calcaires gros­
sierement grenus. La matrice 
est argilogreseuse (raie le mar­
teau) et legerement micacee, 
avec des nuances verda:tres. 
L. M. a 232,40. Les nodules 
correspondent a des Bioclasta­
renocryptites. Ils sont compris 
dans une matrice calci-dololuti­
tique (proportion egale de mou­
chetures calcaires et de rhomboe­
dres dolomitiques) qui renferme 
5 a 10 % de quartz et micas de-

Base 
m. 

231,80 

231,90 

232,30 

tritiques. 232, 60 

Calcaire greseux, gris bleu, 
grossierement grenu, renfermant 
des petits galets anguleux plus 
finem.ent grenus. 

Epaisseur 
m. 

1, 80 

0,10 

0,40 

0,30 



59 

60 

61 
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L. M. a 232,70. Chondrocrypta­
renite po1yspathitique bioclastique 
et bothrolifere renfermant 10 a 
15 % de quartz et micas detritiques 
et 5 a 10 % de rhomboedres dolomi-

Base Epaisseur 
m. m. 

tiques. Rares pseudoolithes. 232,75 0,15 

Calcaire a granularite variable, 
Dans une mSme section, on trouve 
des zones grises a nuances brun~­
tre tres grossierement grenues et 
des regions gris verda:tre' finement 
grenues. Nature argileuse a tres 
argileuse (surtout de 233,20 a 
233' 50' gris sombre a cet endroit). 
Texture subnoduleuse a straticulee, 
noduleuse de 233,37 a 233,51 et de 
233,80 a 233,87 (a ces endroits : 
matrice calcschisteuse, micacee). 
Pendage a 234, 00 : i = oo. 
Ostracodes, Spiriferidae sp. , petits 
crinoi'des. 234,00 

Calcaire tres finement grenu, gris 
brun~tre, clair, avec quelques 
joints terrasseux vers 234,70, 
finement veinule de quelques mou­
chetures de calcite blanche. 
A 234, 40 et 234, 60 : mouchetures 
de pyrite. 
Ostracodes. 234, 95 

Dolomie psammitique, gris clair, 
finement grenue, faiblement mica­
cee mais se debite en plaquette s, 
a caractere calcareux. Minces 
veinule s de calcite blanche. 
Piste devers a 235,10. 
L. M. a 235,20. Dololutite greseuse 
renfermant 25 % de quartz detritique, 
quelques micas et 15 a 20 % de cal-
cite cryptogrenue. 235, 35 

1,25 

0,95 

0,40 



62 

63 

64 

65 
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Base 
m. 

Calcaire g:ris, ·assez clair, finement 
grenu, argileux et greseux avec joints 
finement micaces. A Partir de 235,90, 
graduellement plus somb:re~ Tres ar~ 
gileux de 236~00 a236,20 puis rede­
vient gris clair. Pa:dois ~ presence 
d'endoclastes a.nguleux. Rares veinu­
les de calcite. Diaclase de 236, 30 a 
236,85 (i = 75"}. tapissee de mouche­
tu:res de calcite et de cristaux de 
pyrite. 
L. M. a 235, 65. Chondrocrypta:renite 
polybioclastique renfermant 10 % de 
quartz det:ritique et 10 % de :rhomboe­
d:res dolomitiques, 
Ostracodes, quelques petits crinoi'd.es. 

237,00 

Dolomie psammitique a caractere 
calcareux {ne fait pas effervescence 
sur un plan de stratification, mais 
:;:>eagit sur la tranche). Micacee. 
A 237, 00, petits cristaux de pyrite 
dissemine~ . 
Pendage a 2 37, 20 : i = 5°. 237, 25 

Calcaire finement grenu, a cas su:r;e 
esquilleuse, gris jusqu 'a 237, 60, 
puis, brun clair et presque blanc 
a pa!'tir de 237' 65' straticule irre­
gulierement de limets schisteux 
ondules mais subhorizontaux tres 
sornbres. Moucheture.s et quelques 
veinules de calcite. 

Calcai:re finement g:renu, g:ris 
sombre, micace, greseux, argi~ 

237,65 

leux a tres argileux, a forte pro­
portion de straticules schisteuses 
ondulees conferant a la roche une 
texture presque noduleuse. Cette 
derniere est, nette de 238,20 a 238,25, 

Epaisseur 
m. 

1,65 

0,25 

0,40 
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67 

68 

69 

70 

71 
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ou la roche est un calcschiste a 
nodules calcaires. Enduit pyriteux 
a238,2o. 

Base 
m. 

Epaiss'eur 
m. 

Pendage a 238: i = 8°. 238,25 0,60 

Idem que no 64 
Ostracodes. 238, 70 

Idem que no 65. Gouttes de pluie 
a 238,76. Quelques mouchetures 
de pyrite dans un joint schisteux 
a 23s,so. 23s,so 

Idem que no 64 mais a partir de 
238, 95, un peu plus grenu et plus 
argileux avec presence de quelques 
deb!'is de petits crinoi'des. 239, 00 

Calc schiste gds verd~tre, lege­
rement micace, a petits nodules 
calcaires. 239,05 

- Idem que no 65. 
Pend.age a 239,10 : i = 25°; a 
239,.50: i = 10°. 
0 st:tacode s. 

Calcaire finement grenu, a cas­
sure esquilleuse et parfois con~ 
cho!'dale, gris bleu. 
Joints schisteux, noirs, greseux 
et micaces, d'allul"e stylolithique 
a 239' 80; 239, 93 et 240' 00. 

~ 0 stracode s. 

239,65 

240,20 

0,45 

0,10 

0,20 

0,05 

0,60 

0,65 



72 

73 

74 

75 

76 

77 

- 48 -

Base 

Calcaire gris sombre avec des 
nuances verd~tres au debut, puis 
brun~tres avec des taches verd~tres, 
tres argilogreseux et micace devenant 
calc schisteux puis prennant une tex­
ture subnoduleuse. 

m. 

Le pendage passe de 15° a 25°. 240, 35 

Idem que no 7 1. V einule de calcite. 2 40, 6 5 

Dolomie finement grenue, gris 
clair avec des reflets violaces, tres 
mouchetee de calcite de 240. 70 a 
240, 90. Fins stylolithes vers 240, 95. 
Caractere calcareux a la ba.se. Dis­
semination de petits cubes de pyrite 
a 240, 7 5. Une diaclase corrodee 
avec residu carbonate pulverulent 
de 240, 60 a 240,80 (pente : i = 75°). 
L. M. a 240, 7 5. Dolarenite. 241,10 

Calc schiste gris brun~tre, clair, 
legerement micace et faiblement 
greseux, se debitant en plaquettes, 
interstratifi'!f- de limets calcaires. 
Terriers. 

Calcaire finement grenu, gris 
clair, parseme de taches de cou­
leur verd~tre (causee par !'alte­
ration d 'un mineral - probablement 
de la pyrite - dont les reliques sont 
encore visibles), faiblement vei­
nule de calcite. 

241,20 

Ostracodes. 241, 55 

Calcschiste gris sombre a noir, 
finement micace entourant un bane 
de calcaire noduleux (e = 3 em). 
Stratification subhorizontale. 241, 68 

i 

Epaisseur 
m. 

0,15 

0,30 

0,45 

0,10 

0, 35' 

0,13 
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79 

80 

81 

82 

83 

84 
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Calcai:re finement grenu, gris 
clair' qui de 241 '84 a 241, 90 est 
straticule de limets argileux, 
m.icace:s, recouverts de pyrite, 
finemen.t disseminee. Quelques 
rares mouchetures, geodes ou 
veinules de calcite blanche. 

Base 
m. 

Pendage : i = 25°. 242,05 

Calcaire grenu jusqu 'a 242, 20, 
puis finement grenu, gris bruna:tre, 
a texture subnoduleuse jusqu 'a 
242,20 ,straticule sur toute la hau­
teur de limets calcschisteux micaces 
de coloration gris clair a gris som­
bre' ornes de quelques pustules de 
mar cas site. A 242, 10, le joint de 
stratification est tapisse de petits 
cristaux de calcite. 
Pendage : i = 10°. 242,85 

Calcaire finement grenu, gris, 
subnoduleux. 242,98 

Calcschiste gris faiblement 
micace. 

Calcaire subnoduleux a straticule 
avec limets schisteux faiblement 
micaces ornes de petites rosettes 
de marcassite. 

Calcaire dolomitique, straticule 
de joints argilo-micaces ornes 
de pustules de marcassite. 

Calcaire finement grenu, gris 
sombre, tres argileux, faiblement 
greseux et micace avec joints ornes 

243,05 

243' 13 

243,30 

de pustules <ie marcassite. 243,60 

····.•.·.·-::·.:-::······ .. 

Epaisse}lr 
m. 

0,37 

0,80 

0,13 

0,07 

0,08 

0,17 

0,30 



85 

86 

87 

88 

89 
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Base 

Idem que no 84 mais avec subno­
dules anguleux compris dans une 
matrice calcschisteuse. A 243,70 
joint de stratification ouvert 
avec enduit de calcite et cubes 
{mm) de pyrite. 

Calcschiste gris sombre greseux 
et finement micace, orne de mou­
chetures tres noires {matieres 
organiques ?);~ 

Calcschiste a petits nodules cal­
caires sporadiquement dissemines 
(progressivement plus abondants 
vers la base) evoluant vers uncal ... 
caire noduleux, puis subnoduleux 
(244, 00) et enfin un calcaire argi­
leux straticule de limets, schisto-

m. 

243,70 

243,85 

micaces a pustules de marcassite. 244,07 

Doloschiste gris sombre avec 
rares petits nodules calcaires 
au sommet. Important enduit 
de marcassite tapissant les joints. 244,18 

Calcaire finement grenu a cas-
sure esquilleuse, gris clair, lege­
rement verd~tre, argilo-greseux, 
straticule de tre s fins limets schis­
to-micaces de 'couleur verd~tre, 
veinule de calcite blanche. A 244, 80, 
apparaissent des mouchetures de 
calcite blanche. A 244, 95, celles-ci 
sont bordees de pyrite. Nombreux 
petits (mm) cubes de pyrite disse­
mines dans la masse. 
Pendage a 244, 30 : i = 17 o. 

Ostracodes. 245,00 

Epaisseur 
m. 

0,10 

0,15 

0,22 

0,11 

0,82 



90 

91 

92 

93 

94 
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Calcaire grossierement grenu, 
gris fonce, argileux, subnoduleux, 
organoclastique, a petites veinules 
de calcite. Limets calcschisteux a 
245, 00; 245, 20; 245, 27. A partir de 
245,25, mouchetures de calcite 
blanche teintees de rose en periphe­
rie et dissemination de petits cubes 
de pyrite. 
Ostracodes, gasteropodes, Spi:r,:i-

Base 
m. 

feridae sp. t{245, 05) 245, 33 

Calc schiste gris sombre, micace a 
flammes calcaires. Quelques nodu­
les de pyrite aplatis et fractures. 
Pendage a 245,4:0 : i = 25 "'. 245, 45 

Calcaires grossiE~rement grenu, 
gris, subnoduleux au contact des 
calcschistes sous-jacents, organo­
clastique. 
L. M. a 245,50. Bioclastspathareno­
rudite polycryptitique chondrolithi­
que et bothrolifere a ciment tre s 
fortement dolomitise (localement 
a 1oo %). 
Ostracodes, gasteropodes, crinoi"des, 
debris de bivalves. 245, 70 

Schiste gris, calcareux, faiblement 
micace, a debris de vegetaux alteres. 

245,76 

C::i.lcaire grossierement grenu, gris, 
o:rganoclastique faiblement veinule 
de calcite. Limets schisteux noi:!:·s, 
ondules a 245,79 et 245,87. 
Ostracodes, debris de bivalves, 
crinoi'des. 246,09 

Epaisseur 
m. 

0,33 

0,12 

0,25 

0,06 

0,33 



95 

96 
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Base 
m. 

Dolomie gris clair, finement et 
faiblement micacee" 246,39 

Calcaire grenu jusqu 'a 24 7, 2 5, 
grossiE~rement grenu jusqu'a 248,10, 
tres g:::>ossierement grenu jusqu 'a 
248, 60, grenu jusqu 'a 249, 05 et, 
£ina1ement, finement grenu. Gris 
ble.u a grls sombre·. Localement 
greseux. Argileux jusqu 1a 247,25 
et ap:res 248,25. Nombreux limets 
schisteux noi:r s, charbonneux 
(246, 48; 246, 65; 246, 75; 246, 82; 
246, 90; 246, 97; 247 ,14; 247' 17; 
247,52; 2.47,74; 247,90; 248,44; 
248, 53; 248, 81; 249, 00; 249,13, 
249, 16). Dolschiste finement grenu, 
sombre et legerement micace de 
248,33 a 248,40 et de 248,64 a 
248,70. Texture subnodu1euse de 
246, 72 a 246, 77. Veinule de cal­
cite jusqu'a 247.20 et de 248,50 a 
249, 00. A 246, 45, lineations de 
py:dte paralleles aux bards des 
veinules de calcite. De 249,18 a 
249,25, 1es crinoi'des et certains 
fossiles sont pyritises. Caractere 
o:rganoclastique marque. 
Pendage a 248,00 : i =so. 
De 246,40 a. 246, 60; de 247, 50 a 
247' 70 et de 247' 80 a 248,00, 
diaclases cor:rodees tapissees de 
petits c!'istaux de calcite blanche 
ou !'Osee, translucide ou transpa­
rente. 
L. M. a 247,67. Bioclastspathare·­
no:t'udite chondrolithique et bothro­
Efere. Rares oolithes. 
L. M. a 2.48, 95. Oocryptarenite 
oligocryptitique bothrolithique et 
biocla stifere, localement dolomitique 
(par ex. : en per'ipherie des joints 
stylolithiques). 

Epaisseur 
m. 

0,30 



97 

98 
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Base 
m. 

L. M. a 249,25. Bothrospathare­
norudite bioclastique. !lots de dolo­
mitisation. Rares oolithes. 
Ostracodes, gasteropodes, debris 
de bivalves (SEiriferidae sp.), 
crinoi'de s. 249,25 

Calcaire oolithique grossif~rement 
grenu, gris bleu avec quelques li­
m.ets terrasseux d'allure stylolithi­
ques. Argileux et a texture subnodu­
leuse. de 249, 67 a 249, 70. Texture 
oolithique macroscopiquement tres · 
nette de 249,25 a 249, 35 et de 
249,70 a 249,84. Ailleurs, verifiee 
au microscope sur lame mince. 
Les oolithes sont rondes ou ellip­
tiques (en section), non jointives, 
avec nucleus souvent forme de quartz 
ou calcite blanche. La matrice est 
tantOt calcaire, tantOt de la calcite 
blanche. Tre s faiblement veinule de 
calcite. A 249, 90, concentration sur"' 
quelques crn2 de pyrite cryptogrenue. 
Ca!·actere organoclastique. 
L. M. a 249,55. Bioclastcryptareno­
rudite polyspathitique bothrolithirere 
et oolithifere. 
L. M. a 249,76. Endospatharenorudite 
oolithique bioclastifere. 
L. M. a 250, 00. Oocryptarenite endo­
clastifere et bioclastifere. 
Debris de bivalves, crinoides (en 
calcite violacee a 249, 90). 

Calcaire grenu, gris bleu. 
A 250,05, geode (c)= 5 em) presque 
entierement remplie de calcite 
blanche. 
Crinotdes. 

250,00 

250' 10 

Epaisseur 
m. 

2, 91 

0,75 

0,10 



99 

100 

101 

102 

103 

104 
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Base 

Calcaire noduleux. Les nodules de 
nature identiqu'e au calcaire du no 98 
sont preponderants par rapport a la 
mat!'ice, de nature calcschisteuse. 
Caractere tres organoclastique. 
Py:dtisation importante de la matrice. 
C:dno!tles, debris de bivalves, poly~ 

m. 

pie:rs. 250,17 

Calcschiste g!'is sombre, organo-
clastique. · 
C::dnoi'des, polypiers. 

Calcaire oolithique, identique au 
no 97, organoclastique. 
Polypie:rs, debris de bivalves, 
c::dno:l:des. 

250' 19 

250,25 

Calca.i:re subnoduleux. Les nodules 
sont identiques au calcaire oolithi­
que decrit a.u no 97 mais de tailles 
tres variables (em a dm ). La matrice 
""'"'t calcschisteuse. Cara.ctere orga­
noclastique de la matrice et des no­
dules. 
Pendage a 250, 40 : i = 30 o. 
Polypiers, ostracodes. 250,74 

Calcai:re grossierement grenu, gris 
bL:m, o:cganoclastique, veine de 
calcite (minifailles : certaines veines 
de calcite sont decalees par d'autres). 
Ostracodes, polypie:rs, crinoi'des 
(en calcite brun violac e). 2 50' 90 

Calcah·e grenu jusqu 1a 251,12, puis 
grossierem.ent grenu, gris bleu, 
argileux, o:rganoclastique. Joints 
terrasseux a 250' 91, 2 51' 02 et 
251 '12. 
Petit/:3 c:dno:l:des, debris de bivalves, 
polypiers. 251,25 

Epaisseur 
m. 

0,07 

0,02 

0,06 

0,49 

0,16 

0,35 



105 

106 

107 

108 

109 

110 

111 

Calcai:re grenu, gris, argileux, 
subnoduleux, organoclastique, 
veinule de calcite blanche. 

Base 
m. 

Polypiers, crin.oi'des. 251,43 

Joint calcschisteux, puis calcaire 
t:res grossi'erement grenu, organo­
clastique, tres argileux de 251,48 
~ 251. 50. 
Polypiers, crinoi'des. , 251, 50 

Calcaire g:renu a :;finement grenu, 
g!'is bleu, argileux, organoclas­
tique. 
Petits crinoi'des. 251, 80 

Calcaire noduleux.. Nodules de 
calcaire grenu crinoi'dique (avec 
quelques mouchetures de calcite 
blanche) compris dans une matrice 
calcschisteuse gris sombre legere-
ment micacee. 252,00 

Calcaire g:renu, gris, argileux, 
organoclastique, a texture sub­
noduleuse au sommet. 
Crinol'des, polypH~rs. 252,25 

Calcaire g:renu a finement grenu, 
mais gros sierement grenu a 
partir de 252,45, gris, organoclas­
tique. Joint te!'rasseux a 252' 50. 
Polypiers, quelques crinoi'des, 
debris de bivalves. 2 52, 50 

Calc:ai:re finement grenu, noi!', tres 
argileux, organoclastique. 
Polypiers, bivalves et debris de 
bivalves, quelques petits crinoi'des. 252, 70 

Epaisseur 
m. 

0,18 

0,07 

0,30 

0,20 

0,25 

0,25 

0,20 



112 

113 

114 

mm5 
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Base 

Calcaire subnoduleux finement 
grenu, (nodules tres flous, lege­
rement plus grenus), gris sombre, 
argileux, organoclastique. 
De 252, 90 a 253, 00 : geodes incom­
pH~tement remplies de calcite blan­
che. A 253, 10, un joint de stratifi-

m. 

cation tapisse de calcite blanche. 253,10 

Calcaire finement grenu a grenu, 
gris sombre, argileux a tres argileux, 
a texture subnoduleuse, organoclas­
tique. Vers 253,80, un peu de pyrite 
en. impregnation diffuse. 
Polypiers, debris de bivalves (dont 
Productella sp.), crinoi'des. 254,38 

Calcschiste noir organoclastique. 
L. M. a 254, 40. Bioclastarenoru­
dite tre s argileuse et dolomitique 
(20 % de CaMg (C03)2 ). Moins de 
l % de quartz. 
Polypier s, debris de bivalves et 
petits crinoi"des, gasteropodes. 

Calcaire subnoduleux a noduleux, 
organoclastique. Les nodules sont 
finement grenus a grenus' gris 
a gris sombre, argileux. La matri-
ce est calcschisteuse, gris sombre a 
noir, legerement micacee. A 255, 30 
et 256,45 impregnation diffuse de 
pyrite et petit nodule de marcassite 

254,46 

a 256,80. A 254,62, un joint de stra­
tification tapisse de calcite blanche 
translucide. De 255, 70 a 255, 90, une 
diaclase ouverte (i = 65°) tapissee de 
petits cristaux de calcite transparente. 
Polypiers, ostracodes, Productella sp., 
lamellibranche s, petits c rinoi'de s, 
pygidium de trilobite (256, 45). 257,05 

··.•}'7.'·· 

Epaisseur 
m. 

0,40 

1,28 

0,08 

2,59 



116 

li7 

118 

119 
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Base 

Calcaire grenu, gris veinule de 
calcite blanche. 

m. 

Productella sp. , petits crinoi'de s. 257,30 

Calcaire dolomitique, argileux. 
A 257,35 : un joint terrasseux. 
Pendage : i = 8°. 
L. M. a 257, 30 et 257, 40. Bioclast­
c:ryptarenorudite oolithifere, tres 
iortement dolomitisee. Elle est 
transformee en une dololutite moyen­
ne dont les bioclastes et certaines 
fissures sont restes calcareux (loca­
lement atteignant une proportion de 
50%). 257,45 

Calcaire finement grenu, gris, 
argileux, riche en mati'eres orga­
niques (cassure a !'eclat gras, 
tache les doigts)' a texture subnodu-
1euse, avec petites veinules de cal­
cite disposees de fa~on anarchique. 
Pendage a 257, 65 : i = 20 a 25 o. 

Polypiers, quelques petits crinoities, 
brachiopodes (dont Productella sp.) 

Dolomie calcareuse, finement 
grenue, gris sombre, tres argi­
leuse a texture straticu1ee per­
turbee, caractere organoclasti­
que. Fines lineations de calcite 
blanche. 
Pendage a 258,15 : i = zoo. 
L. M. a 258,15. Dololutite moyen­
ne avec bioclastes, mouchetures et 
fissures calcaires (10% ). 
258,25 : idem mais proportion de 
CaC03 plus importante (20 % ). 
Petits crinoi'des. Debris de Bival-

258,10 

ves tt de po1ypiers. 258,25 

Epaisseur 
m. 

0,25 

0' 15 

0,65 

0' 15 
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121 

122 

123 
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Calcah·e finement grenu, gris 
ble,u, finement veinule de calcite. 
Quelques crinoi"des. 

Calcaire grossi'erement grenu 
jusqu 'a 258, 70, grenu de 260, 20 
a 2 60' 40' ailleur s' finement 
grenu (cassure esquilleuse), a 
te:xtu!'e subnoduleuse a noduleuse 
(nodules tres nets de 259,20 a 
259, 80). Les nodules sont gris 
clair ou gris brun (vers 259, 70) 
et pa~fois tres allonges. La ma­
t!·ice gris sombre est tres argi­
leu.se (localement calcschisteuse), 
legerement micacee, pa:dois 
greseuse et riche en matH~res or­
ganique s (noir' eclat gras' tache 
les doigts). Ce calca.ire est a 
caractere organoclastique et 
faiblement veinule de calcite. 
De 258,80 a 259,00, dissemina­
tion dans la masse ou concentra~ 
tlon locale de petits cubes de 
psr:dte. De 259, 30 a 259,84, quel­
ques petits (mm) nodules .de mar­
cassite et concentration de pyrite 
pres des veinules de calcite. 
De 259,25 a 259,45, une diaclase 
(i = 65"') tapissee d'un produit 
terrasseux. 

Base 
m. 

258,35 

Polypiers, brachiopodes, crinoi'des. 
259

, 84 

Calcai:l:·e finement grenu a grenu, 
gris' argileux a texture subnod.u­
l<:~use, veinule de calcite. 
Polypiers. 260, 10 

Calcaire gris, noduleux, a matrice 
calcschisteuse noire, tres riche en 
matieres organiques, odeur fetide. 
Caractere organoclastique. 
Brachiopodes, gasteropodes, 
c!'inotdes. ' 260,45 

Epaisseur 
m. 

0,10 

1, 49 

0,26 

0,35 



124 

125 

126 

127 
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Base 

Calcaire grenu (finement grenu 
de 261,40 a 261,50), argileux a 
t:-es a!"gileux, a texture subnodu­
leuse (noduleuse de 2'61' 00 a 
261,15 et de 2&1' 92 a 261' 97 -
a ces endroits. matrice calcschis­
teuse riche en matieres organiques). 
De 260,70 a 262,00, veinule de 
calcite blanche (zone centrale :rosee 
de 261,20 a 261, 30). De 261,10 a 
261, 20 et de 261' 30 a 261' 35' cette 
zone veinee en s 'amplifiant, prend 
une texture brechique (elle cimente 
des elements anguleux de calcaire). 
Caractere organoclastique. 
Gasteropodes, polypiers, brachio­
podes (dont Productella sp.). 

m. 

c:dno!des. · 261, 97 

Limet charbonneux renfermant des 
petits cubes de pyrite dissemines, 
straticule de calcite blanche. 261, 99 

Calcaire finement grenu, gris. 
A 262,05, dissemination de nom­
breux nodules de pyrite (taille 
1 a 2 mm). 
Ga steropode s, b:rachiopode s. 

Calcai:re noduleux, finement grenu, 
gris avec matrice calcschisteuse 
g:ds sombre. A 262,30, une strate 

262,26 

de dolomie micacee avec piste de 
vers. Puis un bane de calcaire fine­
ment grenu, gris bleu (2 em) a petits 
brachiopodes. Jusqu 'a 262, 38 : tex~ 
ture. subnoduleuse. Puis calcaire 
£inement grenu jusqu'a 262,44. Bival~ 
ves. Ensuite, nodules calcaires com~ 
pris Clans une matrice de calcaire 
t:res argileux, mica.ce et dolomitise 
(3 em). De 2~2, 47 a 262,55, le calcaire 

Epaisseur 
m. 

'1, 52 

0,02 

0,27 



128 

129 

- 60 -

Base 

est straticule de lamelles schisto­
dolomitiques, micacees, aux reflets 
verdcttres (verifie par L. M. a 262,55 
Holocryptite a structure rubanee par 
la presence en proportion variable 
d'une lamelle a l'autre d'une fraction 
argileuse, d'une fraction dolomitique 
atteignant parfois 50 %) et la concen­
tration de mineraux opaques dans 
certaines lamelles. De 262, 55 a 
262, 65, calcaire finement grenu, 

m. 

gris bleu. 262, 65 

Calcaire noduleux. A partir de 
262,74, les nodules sont tres al­
longes. La matrice est tres argi­
leuse, legerement micacee et se 
debite en plaquettes. Dolomitisa­
tion variable. 

Calcaire finement straticule de 
dolschiste micace gris clair. 
Pendage a 262,10 : i = 10 o 

262,93 

263' 10 

130 - Alternance de strates de calcaire 

131 

finement grenu, gris et de dol­
schiste noir (riche en matieres 
organique s, micace. 

Calcaire finement grenu a grenu, 
gris' qui, a certains endroits 
(263, 51 a 263, 59; 263, 69 a 263, 77; 
263,82 a Z63, 90; 264,02 a 264, 12) 
est argileux et presente une texture 
subnoduleuse. Veinule de calcite 
blanche. A 263,27, joint terrasseux 
d :allure stylolithique. 
Bivalves, polypiers, quelques petits 

263,20 

crir..oides. 264,20 

Epaisseur 
m. 

0,43 

0,67 

0,17 

0,10 

1,00 



132 

133 

134 

135 

136 

137 

- 61 -

' Base 

Calcschiste gris sombre a noir, 
tres faiblement micace, avec stra­
ticules calcaires des 264, 30. 

m. 

Rares crinotdes. 264,40 

Calcaire finement grenu gris sombre, 
argileux. De 264,47 a 264, 57 : calc­
schiste gris sombre, legerement 
micace, straticule de lamelles cal­
caires. 
Polypier s, brachiopodes, quelques 
crinoi"des. 264,70 

Calcschiste gris sombre, legerement 
micace avec nodules ou lentilles de 
calcaire, finement grenu, gris bleu. 
Dissemination de petits cubes de 
pyrite. De 264,83 a 264, 96 : calcaire 
a texture subnoduleuse. A 265, 25, 
bioturbation. 
L. M. a 265,25. Bioclastarenocryp­
tite i:rregulierement dolomitique 
(localement a 60 % ). 
Debris de crinoi"des, quelques petits 
brachiopodes. 265,44 

Calcaire finement grenu, gris, 
argileux. 
Polypiers, bivalves. 

Calcaire noduleux. Nodules finement 
grenus, gris; matrice tres argileuse 

265,52 

et micacee, gris £once. A 265, 60, 
geode tapissee de cristaux idiomorphes 
de calcite blanche. 
Polypiers. 

Calcaire. Idem que no 135. 
Quelques petits crinoi'des. 

265,69 

265,77 

Epaisseur 
m. 

0,20 

0,30 

0,74 

0,08 

0,17 

0,08 



138 

139 

140 

141 

142 

143 

144 

- 62 -

Calcaire finement grenu gris, 
(cassure esquilleuse). 
Polypiers, rares petits crinoi'des. 

Calcaire noduleux. Nodules grenus, 
gris; matrice calcschisteuse, mica­
cee, gris sombre avec lineations 
pyriteuses. Organoclastique. 
De 266,00 a 266,15, une diaclase 
ouverte corrodee, tres bosselee. 
Polypiers, crinoi'des. 

Calcaire grenu, gris, argileux, 
organoclastique, faiblement vei­
nule de calcite. 
Polypiers, petits brachiopodes. 

Calcaire noduleux, identique au 
n" 136. De 266,20 a 266,23, calc­
schiste riche en matiE~res organi­
ques, rubane de limets de calcite 
blanche ou rose. Caractere organo­
clastique. 
Polypiers, debris de bivalves, 

Base 
m. 

265 J 91 

266,05 

266,15 

crinoi'des. 266, 38 

Calcaire, identique au no 140. 
Brachiopodes. 266, 47 

Calcaire noduleux, identique au 
n" 136. 266,54 

Calcaire, identique au no 140. 
De 266, 60 a 266, 80 , une diaclase 
(i = 60 o) de calcite geodique trans­
lucide, blanche ou rose. 
Nombreux polypiers. 266, 62 

Epaisseur 
m. 

0,05 

0,14 

0,10 

0,23 

0,09 

0,07 

0,08 



145 

146 

147 

148 

149 

- 63 -

Calcschiste gris brun, micace, avec 
joints glisses et bosseles partielle­
ment enduits de calcite. Organoclas­
tique. 
Debris de bivalves, de crinoities et 

Base 
m. 

de polypiers. 266,75 

Calcaire noduleux. Les nodules de 
taille tres variable sont grenus a 
g!'ossie:rement grenus, jusqu'a 
269,00 et deviennent ensuite fine­
ment grenus a grenus. Gris bleu 
La mat:rice est gris sombre a noir, 
t:res argileuse (calcschisteuse), 
legerement micacee, pa:dois riche 
en matiE~res organiques. Caractere 
organoclastique. Faiblement veinule 
de calcite blanche. 
L. M. a 268, 30. Bioclastcryptrudite 
tres fine, dolomitisee au voisinage 
des stylolithes. 
Deb:ris de bivalves, de polypiers et 
de crinotdes; rares gasteropodes. 269, 88 

Calcschiste gris tres legerement 
micace, straticule de flameches 
calcaires. 
Pendage a 269, 90 : 10° 

Calcaire noduleux identique au 
no 146 (grenu). A 270,05, joint 
calcschisteux glisse, tapisse 
de calcite blanche geodique. 
L. M. a 270, 00. Bioclastareno­
cryptite chondrolithifere irre­
gulierement dolomitique (loca~ 
lement jusqu 'a 30% ). 

Calcaire finement grenu gris, 
quelques petites veinules de 
calcite. 
Rares crinotdes. 

· .. '·'·~·':'~···· .. 

269,97 

270, 07 

270,26 

Epaisseur 
m. 

0,13 

3,13 

0,09 

0,10 

0,13 



150 

151 

152 

153 

154 

155 

- 64-

Base 

Calcaire noduleux identique au 
no 146. Texture subnoduleuse de 

m. 

210,65 a 210,90. 211,25 

. Calcaire finement grenu, gris (un 
peu bleute), argileux, (tres argileux 
a partir de 271, 75) a texture tres 
perturbee (cassure i:rreguliere). 
Organoclastique. Finement veinule 
de calcite d'aspect saccharoi'de. 
Deb:d!:! de bivalves, polypiers et 
crinoi"des, algues. 272,00 

Calcschiste gris sombre a nair, 
avec joints glisses, riche en matieres 
organiques. Nodules calcaires flous. 
Organoclastique. 
Debris de polypier s, bivalves, cri-
noi'des. 272,30 

Calcaire finement grenu gris, a 
texture subnoduleuse (matrice 
calcschisteuse), veinule de cal­
cite blanche ou legerement rosee. 
Quelques grands crinoi'des {em). 

Calcaire identique au no 151,' grenu 
a partir de 272, 50. Nombreux joints 
terrasseux. Vers 272,50, la teinte 
est localement blanch~tre; de 
272,85 a 273,00, celle~ci est bru­
n~tre. 

Calcaire finement grenu, gris bleu 

272,40 

273,10 

a gris brun, tre s argileux, a texture 
subnoduleuse a noduleuse. Joints 
calcschisteux micaces riches en 
matieres organiques. Un peu de pyrite 
disseminee a 273,20. Veinule de cal­
cite.' 

t Rare.s crinoi'des. 273,30 

Epaisseur 
m. 

0,99 

0,75 

0,30 

0,10 

0,70 

0,20 



156 

157 

158 

159 

160 

161 

- 65 ~ 

Calcai!'e identique au no 151. 
Tres rares petits c:dnoi'des. 
De 272,60 a 273,80, diaclase 
subverticale ouverte a surface 
bosselee: localement tapissee 
de calcite.,"' 

Calcaire identique au n?, 155. 

Calcaire grossierement grenu, 
puis, tres rapidement, finement 
grenu, g:ds brun clair, veinule 
de calcite. 
L. M. a 274, 00 : Chondrospathare­
nite tres fine polycryptitique bio~ 
clastifere. 
Quelques rares petits crinoi·des. 

Calcaire fineme nt grenu, gris, 
argileux, a texture subnoduleuse. 
Petits crinoi·des. 

Calcaire subnoduleux a noduleux 

Base 
m. 

273,85 

274,00 

274,10 

274,40 

jusqu 'a 274,70, puis subnoduleux 
'jusqu 'a 274, 88 et enfin nettement 
noduleux. Les nodules sont finement 
grenus, gris bleu a gris brun. La 
matrice est dolschisteuse, legerement 
greseuse et micacee, gris sombre. 
A partir de 274,88, nombreux limets 
dolschisteux glisses, riches en 
matieres organiques. Faiblement 
veinule de calcite de 274,88 a 
275,05. 
:Polypiers, brachiopodes {dont 
P~Qductella sp.) rares petits 
crinoi"des. 275,05 

Calcschiste gris, feuillete paral­
lelement a la direction d 'une 
diaclase debutant a 275,15 (pente: 
i = 50°). 27 5,15 

Epaisseur 
m. 

0,55 

0,15 

0,10 

0,30 

0,65 

0,10 



162 

163 

164 

165 

- 66 -

Base 

Calcaire subnoduleux a nodules 
finement grenus a grenus J tre s 
argileux et matrice calc~chisteuse 

m. 

ou dolschisteuse grise, legerement 
micacee. Ce calcaire se fragmente 
tres facilement en morceaux aux 
surfaces chagrinees, tres irregulieres. 
Microfis suration a mettre en relation 
avec deux diaclases ouvertes debutant 
l'une a 275,40 (surface bosselee) et 
1 'autre a 275,47 (surface plane). 
Pente : i = 45°. Entre celles-ci, la 
roche est coherente mais se f~uillette 
parallelement au plan des diaclases. 
De 275,40 a 275, 50 : nombreux joints 
terrasseux glisses. Zone faillee a 
rejet faible ou nul ? 
L. M. a 27 5, 30. Bioclastarenocryp­
tite transformee en dololutite moyen­
ne a grossiere dans laquelle subsis­
tent des bioclastes et des petites mou~ 
chetures de nature calcitique (reste 
30 % de CaC03) 275,79 

Calcaire noduleux. Nodules finement 
grenus a grenus; rna trice noire calc 
ou/et dolschisteuse, finement mica­
cee, tres riche en matieres organi·­
ques. Cassure aux surfaces bosse-
lees. 275,92 

Calcaire finement grenu, gris, 
argileux, veinule de calcite. Quel­
ques joints stylolithiques. Diaclases 
debutant a 275,15 (pente: i = 45°). 
Gasteropodes, rarissimes crinoi·des. 

Calcaire subnoduleux a noduleux, 
identique au n° 160. 

276,15 

276,32 

Epaisseur 
m. 

o: .6~ 

0,13 

0,17 

0,17 



166 

167 

168 

- 67 -

Base 

Calcaire finement grenu gris 
renfermant des debris de bivalves 
(test en calcite blanche) mais 
egalement des bivalves entiers 
incompletement remplis de calcite 
blanche. 

m. 

Petits crinotdes. 276,42 

Calcaire subnoduleux a noduleux . 
Nodules finement grenus a grenus, 
g:ris bleu. Matrice calcschisteuse 
gris bruna:tre (noira:tre des 276, 20), 
tres faiblement micacee. Des 27 6, 60, 
un peu de pyrite disseminee qui de­
vient progressivement plus abondante 
et forme des trainees nuageuses jus­
qu'a 276,85. Calcite blanche en mou­
chetures a 277. 20, en geodes a 
277, 60 et en veinules tout le long de 
la passe. Caractere organoclastique. 
Debris de crinoidea et de bivalves. 
Polypiers. 
L. M. a 277,15. Lame a structure 
differente d'une zone a l'autre. 
D'un cOte : Bothrocryptarenite 
polyspathitique chondroi'dique bio­
clastif'ere, localement greseuse. 
De !'autre, Holocryptite bothroare-
niti.fere et bioclasti.fere. 277, 70 

Calcaire noduleux·. Le s nodules, de 
taille et de forme tre s irreguliere 
(parfois tres allonges) sont finement 
a tres finement gremis. (localement 
plus grenus vera 278, 50), gris som­
bre. La matrice est calcschisteuse, 
par:fois faiblement micacee, gris 
sombre. Veinule de calcit~ blanche. 
A 278,25, un joint terrasseux rubane 
de calcite blanche. Caractere orga­
noclastique. 
Debris de crinoidea et de petits 
bivalves. 278,84 

Epaisseur 
m. 

0,10 

1, 28 

1,14 



169 

170 

171 

172 

17 3 

- 68 -

Calcaire finement grenu, gris, 
veinuh~ de calcite, organoclasti­
que. 

Base 
m. 

Debris de crinoi"des et de bivalves. 278, 94 

Calcaire subnoduleux a noduleux 
identique au no 167. Nombreux 
joints calcschisteux glisses. 279,25 

Calcaire finement grenu, a cassure 
esquilleuse, gris, organoclastique. 
Tre s fines veinule s de calcite. 
Pendage : i = 35o. Diaclase debu­
tant a 279, 40; pente: i = 30°; inverse 
a la stratification. 
Debris de bivalves, rares crinoi"des. 

279
, 45 

Calcaire identique a celui du 
n° 167. Texture noduleuse jusqu'a 
279, 68 et ensuite subnoduleuse. 
Pendage a 279,70 : i = 30°. 280, 05 

Calcaire finement grenu, gris, 
argileux et localement dolomitique, 
millinoduleux avec geodes remplies 
de calcite blanche. Courtes veinules 
de calcite en-digitations tres circon­
voluees. 
L. M. a 280, 10. Roche difficile a 
classer : structure tres perturbee 
avec beaucoup de bioclastes, loca­
lement fortement dolomitisee 
{jusqu 'a 80 % de mouchetures et 
de rhomboedres dolomitiques). 
Algues (Rothpletzella sp.) 280, 20 

Epaisseur 
m. 

0,10 

0,31 

0,20 

0,60 

0,15 



174 

175 

176 

177 

- 69 -

Base Epaisseur 
m. m. 

- Calcaire noduleux a subnoduleux 
identique au no 167. Quelques 
diaclases incompl'etement cimen­
tees de calcite blanche. Joint 
terras seux stylolithique a 280' 50. 280,50 0,30 

- Calcaire finement a tre s finement 
grenu, gris, avec quelques joints 
stylolithiques. De 280, 90 a 281,00, 
straticule de joints argileux. 
Zone calcschisteuse a millinodules 
calcaires de 280,71 a 280,73. Mou­
chetures de calcite blanche de 
280, 50 a 280, 55. Lineations de 
pyrite tres finement grenue a 
280, 7 5. Caractere organoclastique. 

~ Pendage a 281, 00 : i = 35o. 
-Debris de bivalves, gasteropodes, 

crino:l:des. 281,10 0,50 

~ Calcai:re subnoduleux a noduleux. 
Nodules tres finement grenus, 
gris sombre, un peu brun4tres, 
a cassure conchoi'dale, compris 
dans une matrice calcschisteuse 
sombre, riche en matieres o:rga­
niques. Veinule de calcite. 

- Calcaire finement grenu a grenu, 
gris, progressivement gris clair, 
avec des teintes brun4tres des 
281, 65, reprenant des 28i, 95 sa 
teinte grise initiale. Argileux. 
Quelques joints stylolithiques ou 
terrasseux glisses. Tres argileux 
de 282, 31 a 282, 48. Veinule de 
calcite blanche (tres veinule de 

281,38 0,28 

282' 10 a 282' 30 avec' dans cette 
zone, des geodes informes remplies 
de calcite legerement rosee. ). 
Diaclases bosselees (pente moyenne : 
i = 30°) debutant a 281, 90 et 281' 94, 
tapissees de calcite geodique blanche. 
Caractere organoclastiq~e. 



178 

179 

180 

181 

- 70 -

Base 

L. M. a 281, 60. Bioclastareno­
cryptite oligospathitique en voie 
de dolomitisation dans le creux 
d'une grande coquille (Dololutite 
moyenne a grossiere avec 30 % de 
bioclastes et mouchetures calcaires). 
Gasteropodes, polypiers, quelques 

m. 

petits crinoi'des. 282, 60 

Calcaire grenu a grossierement 
g:renu, gris, organoclastique, vei­
nule de calcite, avec quelques geo­
des remplie s de calcite rosee. 
Cri.no:t:des. 282,75 

Calcaire grossi'erement grenu, 
d 'abord gris clair a nuances bru­
na:tres, ensuite gris, tres argileux, 
a texture subnoduleuse. Veinule de 
calcite blanche. Diaclase recouverte 
d'un melange calcito-argileux debu­
tant a 282, 90 (pente : i = 40 o ). Carac­
tere organoclastique. 
Debris de polypiers et de crinoi'des. 

282
, 

93 

Calcaire finement grenu, gris 
sombre, tres argileux, a texture 
straticulee avec joints calcschisteux 
glisses, veinule de calcite blanche. 
Caractere organoclastique. 
Debris de polypiers, de bivalves, 
de crinoi'des. 283, 40 

Calcaire subnoduleux a straticule. 
Elements grenus a grossierement 
grenus, tres argileux a gris sombre. 
Matrice dolschisteuse noire, riche 
en matieres organiques et faiblement 
micacee. A 283, 45 et 284, 30, petits 
cubes de pyrite dissemines. Veinule 
de calcite blanche. Caractere organo­
clastique (Texture de calcaire coquil­
lier de 284, 30 a 284, 40). 

Epaisseur 
m. 

1, 24 

0,15 

0,18 

0,47 



182 

183 

- 71-

Base 

Debris de polypiers, de bivalves, 
de crinoi'des. Gasteropodes. 

m. 

L. M. a 284, 50. Dolschiste (lutite 
moyenne) avec 40 % de bioclastes 
et mouchetures calcaires. 284, 65 

Calcschiste straticule de flameches 
calcaires floue s. Le s zones calc:. 
schisteuses sont gris sombre a noir, 
tres legerement micacees. Le cal­
caire est finement grenu (grenu 
vera 285, 20) gris brun, sombre, 
argileux a tres argileux. Joints calc­
schisteux glisses de 285. 00 a 285' 20. 
Vers 285,10, quelques joints de stra­
tification cimente s par de la calcite 
blanche. De 285,30 a 285,60, disse­
mination de petits cubes de pyrite 
en faible concentration, Caractere 
organoclastique. Texture coquillere 
de 285' 35 a 285. 45). 
Pendage a 285,00: i =15°. 
Debris de polypiers, de bivalves et 

Epaisseur 
m. 

1, 25 

de crinoi'des. 285, 65 1, 00 

Calcaire finement grenu a grenu, 
gris, argileux, straticule de nom­
breux joints terrasseux glisses, 
veine de calcite blanche ou teintee 
de rose (surtout au centre des veines 
les plus epaisses). Diaclase debu-
tant a 286. 90 (pente i = 55 °) accom­
pagnee de fractures mineures de 
direction et de pente variables .. Carac­
tere organoclastique. 
Debris de bivalves, de polypiers et 
de crinoi'des. 286,00 

·····c.~:· . . '·?~'?? .. ······.-.~-.~."·.·· . 

0,35 



184 

185 

186 

r 
:~:~~ :_. 

- 72 -

Calcaire finement grenu a grenu 
gris bleu, devenant progressive­
ment gris brun~tre et argileux. 
Legerement greseux. A partir de 
286,30, texture straticulee ou 
subnoduleuse, avec nombreux joints 
terrasseux, riches en matieres or­
ganiques, parfois glisses. Veinule 
de calcite. De 286, 42 a 286, 18, 
diaclase en forme d'escalier aux 
marches irregulieres, remplie 
d'un produit terrasseux noir. Carac­
tere organoclastique. 
Debris de bivalves, de polypiers et 

Base 
m. 

de crinoi'des. 286, 65 

Calcschiste noir, tres faiblement 
micace, organoclastique. Concen­
tration de petits cubes de pyrite 
dans le creux de certaines valves. 
Debris de bivalves, de polypiers 
et de crinoitles. 286, 86 

,. 
- • Calcaire finement grenu a grenu, 

gris, tres faiblement argileux. 
Quelques joints stylolithiques et 
strates calcschisteuses. De 
287' 95 a 288,05 et de 288,35 a 
288,40, calcschiste noir, riche 
en matieres organiques, faible­
ment micace. Faiblement veinule 
de calcite blanche (un peu plus 
fortement de 288' 10 a 288' 25 ou 
la calcite semble provenir d'ex­
sudation). Vers 287,20, geodes 
remplies de calcite blanche. 
Nombreux petits cubes de pyrite 
uniformement dis s emine s ver s 
287, 90. Caractere organoclas­
tique. 
Ostracodes (287, 15). Goniatite 
(287, 50). Debris de bivalves, 
de polypiers et de crinoitles. 288,60 

Epaisseur 
m. 

0,65 

0,21 

1, 74 



187 

188 

189 

- 73 -

Base 

Calcaire subnoduleux. Elements 
de calcaire finement grenu a grenu, 
gris, emballes dans une matrice 
de calcaire tres argileux (straticule 
de lamelles calcschisteuses) ou m§me 
de calcschiste noir. a peine micace. 
Faiblement veinule de calcite. Orga­
noclastique. 
Debris de bivalves (quelques bivalves 
remplis de calcite blanche), de poly-

m. 

piers et de crinoitles. 288, 93 

Calcaire finement grenu, gris sombre, 
tre s argileux, finement straticule de 
lamelles (dol)schisteuses. Petite fail­
le debutant a 28 9. 30 (pente : i = 40 °) 
tapissee de calcite avec slickensides. 
La roche immediatement sous- jacente 
est marquee d'un clivage schisteux 
tres irregulier. Les joints sont tapisses 
d 'un produit terrasseux. 
Debris de bivalves, de polypiers et 
de crinoi:des. 289, 35 

De 289,35 a 289,85, roche totalement 
fragmentee en debris anguleux de 
taille variable. De 289,85 a 290,00, 
feuilletage. Jusqu 'a 289, 50, on trouve 
des debris de calcschiste noir parmi 
les debris de calcaire. Ensuite, de-
bris de nature essentiellement calcaire, 
finement grenus, gris, mouchetes de cal­
cite rosee et abondamment veines de 
calcite blanche. Des 289,85, calcschiste 
noir. Zone faillee . ? 
G asteropodes. Debris de crinoi'des 
et de bivalves. 289, 95 

Epaisseur 
m. 

0,33 

0,42 

0,60 

'·~·-·· '···.··r.······.-" 



190 

191 

192 

193 

- 74-

Base 

Calcaire finement grenu, gris, 
argileux, orne de petits cristaux 
de calcite blanche, localement 
concentres en agregat au contour 
informe, veinule de calcite. Quel­
ques lamelles calcschisteuses 
micacees. 

m. 

Pendage a 2 90, 20 : i = 7 o. 290,22 

Calcschiste (2 em) noir, riche en 
matieres organiques, tres legere­
ment micace passant rapidement a 
un dolschiste vert clair, greseux, 
a taches noires millimetriques, lo­
calement straticule de lamelle s plus 
sombres, micacees. A partir de 
290,47, millinodules ou lentilles 
calcareux. Fissures multidirection~ 
nelles cimentees de calcite blanche. 
L. M. a 290,45. Dololutite moyenne 
greseuse (30 % de quartz detritique 
tres mal classe). Lineations de pyrite 
framboi'dale. Mouchetures de calcite 
c:ryptogrenue et de bioclastes (5 a 
10 %). 
Pendage : i = 25°. 290, 52 

Calcaire noduleux a matrice calc­
schisteuse, noire, riche en matieres 
organiques, legerement micacee. 290, 60 

Calcaire finement grenu, a cassure 
esquilleuse, gris (parfois gris 
brun), argileux, straticule de lamel­
les calcschisteuses. Veinule de cal- · 
cite blanche , rares mouchetures. 
Diaclase localement cimentee de cal­
cite debutant a 290,60 (pente: i = 65°) 
Pendage : i = zoo. 290, 90 

Epaisseur 
m. 

0,27 

0,30 

0,08 

0,30 



194 

195 

196 

- 75 -

Calcaire finement grenu a grenu 
(grossierement grenu de 291, 80 a 
292, 00), gris, peu argileux (sauf 
de 293,20 a 293,40 ou apparaissent 
des strates floues de couleur gris 
sombre)' a texture millisubnodu­
leuse jusqu'a 292,05, puis de 
2 9 2' 58 a 2 92' 65 et de 2 92. 95 a 
2 93, 00. Nombreux joints styloli­
thiques. Vers 293, 30, mouchetures 
de calcite rosee, quelques grains 
de pyrite vers 292, 60. Localement, 
caractere organoclastique. 
L. M. a 291, 50. Chondrospatharenite 
fine polycryptitique bioclastifere; 
1 % de quartz detritique. 
Debris de bivalves, de polypiers et 

Base 

de crinoi·des. 293,95 

Calcaire finement grenu a grenu, 
gris, tres argileux, a texture sub­
noduleuse a straticulee. Nombreuses 
lamelles terrasseuses, riches en 
matieres organiques. Veinule de 
calcite blanche, localement faible­
ment mouchete. De 294,30 a 294,60, 
diaclase incurvee avec leger depla­
cement relatif. 
Pendage a 294,70: i = 45°, 
L. M. a 294, 30 : Chondrocryptarenite 
moyenne oligospathitique bioclastique 
et bothrolifere. 
De 294,26 a 294,46, nombreux bival­
ves, partiellement remplis de calcite 

Epaisseur 

3,05 

blanche. 295, 08 1,13 

Calcaire grenu, gris. Quelques 
joints stylolithiques. Geodes de 
calcite rosee et veinules de calcite 
blanche. 
Polypiers, bivalves. 295,65 

···:·~:?~::-········ ···.~~·· .. ·· .. 

0,53 



197 

198 

199 

- 76 -

Base 

Calcaire finement grenu, gris, 
tre s argileux, straticule par une 
forte proportion de lamelles terras­
seuses, noires, glissees, riches en 
matieres organiques. Veinule de cal­
cite blanche. A partir de 2 95, 80, 
fracture (pente : i = 65°) a faible re­
jet :relati£ (3 em). 
Pendage a 296,40 : i = 25°. 
L. M. a 295,80. Chondrocryptarenite 
polyspathitique bioclastique et dolo­
mitique (20 %). De 295,40 a 296,40, 
nombreux petits fossiles bivalves 
(1/2 em a 1 em) remplis d 'un agre­
gat de calcite blanche ou rosee et de 

m. 

calcai:re gris. 296,42 

Calcai:re noduleux. Les nodules 
sont pa:dois tre s aplatis, finement 
gren\lS, gris (un peu brun~tre) vei­
nule s et pa:rfois mouchete s de calcite 
blanche. La matrice est calcschis­
teuse, noire, riche en matieres 
o:rganiques. Fracture a faible rejet 
(1 em) debutant a 296' 60' pente : 
i = 80 ° ... 
Pendage : i moy. = 30 o 

Polypiers. 297, 07 

Calcaire grenu a finement grenu, 
gris clair {vers 297,30, tres clair 
et brun~tre~ localement a:rgileux, 
et, a ces endroits (297' 10 a 297' 25 
et 297' 65 a 297' 85), a texture nua­
geuse. Quelques lamelles calcschis­
teuses. Veinule de calcite blanche. 
Quelques moucheture s. 
Pendage a 297,45 : i = 25°. 
L. M. a 297,80. Bothrocryptareno­
rudite polyspathitique chondrolithique 
bioclastifere, irregulierement dolomi­
tique (localement a 20 % ). 
Gasteropodes, polypiers, algues(?) 

Epaisseur 
m. 

0, 77 

0,65 

(297,10), quelques petits crinoi'des. 298,15 1,08 

. . . . . . . .•. ·-:·~.j< 



200 

201 

202 

203 

204 

- 77 -

Calcaire finement grenu a grenu, 
gris, tres argileux, straticule de 
nombreuses lamelles terrasseuses, 
noires, riches en matieres organi;.. 
ques qui, localement, conferent a 
la roche une texture millinoduleuse. 
Diaclase debutant a 298, 2S (pente : 

Base 
m. 

i = sse). 298,83 

Calcaire noduleux. Nodules finement 
grenus, gris, argileux, de taille et 
de forme tres variable (au debut, la 
texture est un peu brechoi'de par !'as­
pect anguleux de certains elements). 
Matrice calcschisteuse gris sombre 
d'aspect lustre. Des 299,10, la tex­
ture noduleuse se transforme progres­
sivement en texture straticulee; en 
m~me temps la proportion de liant 
calcschisteux augmente. 
Quelques petits crinoi'des. 299, 30 

Calcschiste gris sombre, lustre, 
t:res faiblement micace a flameches 
calcaires jusqu 'a 2 99' 40. puis. a 
nodules calcaires. 
Pendage .a 299, 30 : i = 25°. 
Empreinte de piste de vers a 
299, 3S. Rares crino:f:des. 299, 48 

Calcaire finement grenu gris, 
argileux, veinule de calcite. 
Quelques joints stylolithiques. 299, 63 

Calcschiste a nodules calcaires. 
Nodules tre s finement grenus 
gris sombres. Matrice calcschis-
teuse, noire, lustree, micacee. 299,76 

Epaisseur 
m. 

0,68 

0,47 

0,18 

0, IS 

0,13 



205 

206 

207 

208 

209 

210 

211 

- 78 -

Calcaire finement grenu a grenu, 
gris, a texture subnoduleuse a 
noduleuse {matrice calcschisteuse 
sombre). Veinule de calcite. 

Base 
m. 

Polypiers. 300, 05 

Calcaire noduleux a elements iden­
tiques a ceux du n a 204. Texture 
straticulee des 300,20. Caractere 
organoclastique a partir de 300' 15. 
Debris de bivalves, de polypiers 
et de crinoi'des. 300, 25 

Calcaire grenu; gris, argileux 
(surtout a partir de 300, 50) avec 
geodes ou fossiles bivalves remplis 
de calcite blanche. Veinule. 
Crinotdes. 

Calcaire subnoduleux a elements 
identiques a ceux du no 204. 

Calcschiste noir, lustre, tres 
faiblement micace. 

Calcschiste a nodules calcaires 
(centimetriques) tres allonges. 
A 301, 00, joint de stratification 
ouvert, rempli de calcite blanche· 
(e = 1 mm). A 301,05, petit bane 
calcaire (e = 2, 5 em). 

Calcaire noduleux. Les nodules 
sont tres allonges, finement 
grenus a grenus' gris mouchetes 
de calcite blanche. La matrice 
est calcschisteuse, noire, lustree, 

300,55 

300,70 

300,80 

301, 10 

tres legerement micacee. 301,40 

Epaisseur 
m. 

0,29 

0,20 

0,30 

0,15 

0,10 

0,30 

0,30 



212 

213 

214 

215 

- 79 -

Base 

Calcschiste noir a nodules cal­
caires centimetriques gris, tres 
allonges. De 301,65 a 301,74 : 
bioturbation. Le calcschiste est 
perfore de terriers remplis de 
calcaire. 
Pendage a 301, 65 : i = zoo. 
L. M. a 301,70 : nodules calcaires 
compris dans une rna trice schisto­
calcarodolomitique. Certains nodules 
sont des Chondrocryptarenites. 
D'autres presentent en plus un carac-

m. 

tere endoclastique et bioclastifere. 301,74 

Calcaire argileux finement grenU:, 
gris sombre, avec quelques petites 
mouchetures de calcite blanche, stra­
ticule de lamelles calcschisteuses. 
Texture localement subnoduleuse a 
301, 90. 302, 00 

Calcschiste noir straticule de 
lentilles dolschisteuses grises. 
Pendage a 302,10: i = 15°, 

Calcaire finement grenu, gris 
gris sombre, tres argileux, stra­
ticule d'abondantes lamelles calc­
schisteuses noires. Quelques mou­
chetures de calcite blanche. Rares 
veinules de calcite. 
Pendage a 302,25 : i = 30°. Diaclase 
debutant a 302. 20 : pente : i = 30 ° .. 
mais en sens inverse a la strati-

302,17 

fication. 302,45 

Epaisseur 
m. 

0, 34 

0,26 

0,17 

0,28 



216 

217 

218 

- 80 -

Ca1caire finement grenu, gris 
sombre (a nuances brun~tres) tres 
argileux, a texture subnoduleuse 
(zones plus argileuses ou mf!me 
calcschisteuses). Moucheture s de 
calcite blanche. Organoclastique. 
Pendage a 303,00 : i = 18°. Dia­
clase debutant a 302' 65; pente 
inverse a celle de la stratification 
i = 18 °. 
L. M. a 302, 50. Chondroarenocryp­
tite bioclastifere oligodolomitique 
rmais certaines zones presentent 
t'aspect d 'Holocryptites .. De plus, 
a certains endroits' apparait de 
la calcite spathique {de recristal­
lisation ?Jl. 
Debris de~ivalves et de polypiers. 

Base 
m. 

Petits gasteropodes. 303, 00 

Calcaire tres finement grenu, 
gris mouchete et veinule de calcite 
blanche. Diaclase cimentee de 
cal~ite debutant a 303,10 : pente : 
i = 50 °. 
L. M. a 303,10. Endocryptarenite 
moyenne oligospathique chondroi'di­
que (dont on peut deviner 1a nature 
oolithique, effacee par 1a recristal-
lisation} bioclastifere. 303,23 

Ca1caire oolithique finement grenu, 
gris sombre (a nuances brun~tres}, 
tres argileux, a texture subnodu-
1euse. (Matrice calcschisteuse, 
noire, lustree, tres 1egerement 
micacee}. Texture oolithique rna-. 
croscopiquement visible des 
303,35 (oolithes noires}. 
L. M. a 303,40. Oospatharenite 
moyenne localement compactee 
au point que le ciment a totalement 
disparu et 1es oolithes sont partie1-
1ement dis~outes et encastrees 1es 
unes dans 1es autres. 303,48 

Epaisseur 
m. 

0,55 

0,23 

0,25 



219 

Base 
m. 

Calcaire oolithique tres finem'ent 
grenu, gris (bruna:tre lorsque mouil­
le). gris sombre a noir a partir de 
304, 20. La charge oolithique est 
tres variable et en partie responsa­
ble de la coloration du calcaire, 
ce dernier etant d 'autant plus £once 
que la proportion des oolithes est 
forte. Localement, texture brechoide 
(sedimentaire) ou poudinguiforme. 
(ve:rs 303, 60; 304, 45; 304, 65). De 
304,46 a 304, 61, de 304,70 a 
304,82etde 305,10 a305,55, le 
calcaire est argileux et straticule 
de limets calcschisteux noirs, riches 
en. matieres organiques, lustres, 
legerement micaces. De 304, 82 a 
305,10 et de 305,55 a 305,80, le cal­
caire prend une texture subnoduleuse 
a noduleuse. (Matrice calcschisteuse 
g:ris sombre, tres faiblement micacee). 
A partir de 305,85, les nodules s 'ap­
pa:rentent a des lentilles tres aplaties. 
Quelques joints stylolithiques repartis 
sur toute la passe. Rares mouchetures 
et vein.ule s de calcite blanche. Diaclase 
debutant a 304,15 : pente : i = 70°. 
L. M. a 303, 65. Oolarenocryptite chon­
dro:l:dique avec lineations dolomitiques 
irregulieres. 
L. M. a 304,45. Endospatharenite poly­
cryptitique, oolithique, irregulie!"e­
ment oligodolomitique (10 % ). 
L. M. a 304, 65. Chondroidocryptlutite 
grossiere bioclastique oolithifere. 
Digitations dololutitiques avec bioclas­
tes calcaires conse!'ves. 
L. M. a 305, 00. Bioclastcryptarenite 
polyspathitique bothrolifere oligodolo­
mitique (moins de 10 %) . 
L. M. a 305,35. Endoclastcryptareno­
rudite oolithirere oligospathitique. 
Microfaille s. 
L. M. a 305,70. Endoclastcryptareno­
rudite polyspathitique avec lineations · 
dolomitiques. Moins de 10 % d'oolithes. 
Microfailles. 305, 80 

··.z:·.-··· .. 

Epaisseur 
m. 

2,32 



220 

221 

222 

223 

- 82 -

Base 
rn. 

- Calcaire oolithique et conglomera-
tique tres finement grenu, gris sombre, 
orne de zones plus claires (gris bru­
n~tre). Argileux. Tres argileux et a 
texture subnoduleuse a straticulee a 
partir de 306, 20. 

-Pendage a 306,20: i = 20 a 25°. 
~ L. M. a 305, 95. Chondrocryptarenite 

ou endocryptarenite. Microlaminage. 
- L. M. a 306, 55. Endocrypta::renite 

polybioclastique. 1 % de quartz 

Epaisseur 
m. 

detritique. Microlaminage. 306,57 0, 77 

- Calcaire oolithique et conglomera­
tique, tres finement grenu a litho­
graphique, brun. Mais a certains 
endroits, le ciment des oolithes 
(noires) est essentiellement cons­
titue de calcite (blanche). Argileux. 
Apres un joint terrasseux a 306,80, 
la charge oolithique est moins a bon­
dante et le calcaire parart plus clair. 
Petits cubes de pyrite dissemines 
a 307, o5. 

- L. M. a 306, 95. Endocryptarenite 
tres fine. Zones laminees recris­
tallisees. Mouchetures dolomitiques 
(10 % ). 

- Gasteropodes. 307, 13 0, 50 

- Alternance de lamelles calcaires et 
calcschisteuses. Quelques joints de 
stratification ouverts et cimentes 
par de la calcite blanche. 

-Pendage a 307,20: i = 25°. 307,20 0,07 

- Calcaire oolithique tres finement 
grenu, gris brun~tre, veinule et 
mouchete de calcite blanche. 

- L. M. a 307, 25. Endocryptarenite 
tres fine. 

- L. M. a 307, 35. Chondroi"docryptare­
nite fine (oolithes a structure 
effacee ? ). Moins de 1 % de quartz 
detritique. 307, 37 0,17 



224 

225 

226 

227 

228 

- 83 -

- Calcaire identiquf': au no 22 3 mais 
tres argileux et straticule de lamel­
les terrasseuses. Veinulation et 
remplissage de certains joints de 
stratification par d3 la calcite. 

- Gasteropodes. 

- Calcaire brechoi'de. Presence 
d'elements schisto-calcareux 
fractures ou failles cimentes 
par de la calcite blanche renfer­
mant des oolithes sombres. 

- Calcaire oolithique lithographique 
gris brun~tre, mouchete et veinule 
de calcite blanche. Des 307,80, 
le calcaire prend une teinte violacee 
et est straticule de limets calcschis­
teux noirs. A 307, 93, apparition de 

Base 
m. 

307,55 

307,70 

straticule s schisteuses verd~tres. 307, 95 

- Calcaire tres finement grenu, gris 
violace, tres argileux. Faible 
charge oolithique. De 307, 95 a 
308, 00 : texture subnoduleuse; rna­
trice schisteuse de couleur verd~tre. 
De 308,00 a 308,36 et de 308,42 a 
308,47, straticulee de limets schis­
teux ou calcschisteux gris, legere­
ment micaces. 
De 308, 36 a 308,42, calcschiste 
gris verdcttre renfermant des nodules 
calcaires tres etires. Veinule de 
calcite blanche. 308, 45 

- Calcaire lithographique gris violace 
a faible charge oolithique. Legere­
ment veinule de calcite. 

- L. M. a 308,45. Holocryptite locale­
ment oolithique et chondroifere. 
Mouchetures dolomitiques (3% ). 
Quartz detritique (1%). 308,65 

Epaisseur 
m. 

0,18 

0,15 

0,25 

0,50 

0,20 



229 

230 

231 

23~ 

- 84-

Calcai:re millinoduleux jusqu 1a 
308, 7 8, puis subnoduleux debutant 
par une passee calcschisteuse en 
biseau (e = 0 a 3 em). Veinule de 
calcite blanche (nodules finement 
grenus g:ris violace, matrice calc­
schisteuse noire). Petite faille 
debutant a 308,70 : pente : i = 45°. 
L. M. a 308, 65. Roche a millino­
dules emballes dans une matrice 
tre s riche en matib:·e s organique s. 
Nodules = Endocryptarenite oligo-

Base 
m. 

spathitique. 308, 87 

Dolschiste gris sombre avec 
taches verda:tres floues. Quelques 
petits (mm) cubes de pyrite disse­
mines. 
L. M. a 309, 00. Dololutite moyen­
ne a grossiere, straticulee de 
lamelles calcarogreseuses (cez-tai­
ne.s contiennent 10 % de quartz et 
20 % de CaC03) et peloschisteuse s. 
Microfaille. · 309, 00 

Calcaire lithographique gris sombre 
a gris legerement violace. De 
309,24 a 309, 33, straticule de 
limets schisteux verdottres. 

Calcaire argileux a texture com; 
plexe, straticule de lits bruna:tre s 
et g:risa:t::res avec des nodules pin­
ces em amande. Quelques limets 
calcschisteux. De 309,90 a 309,96, 
bane de calcite blanche, legerement 
violacee. Roche comp1etement de­
co1oree sur les 7 em de base. 
L. M. a 309,70. Endoarenocryptite 
microlaminee et microfissuree. 
L. M. a 310,10. Endocryptarenite 
a structure tre s floue. 

309,55 

L. M. a 310,27. Idem que 310,10 
mais microfaille. 310,30 

' 

Epaisseur 
m. 

0,22 

0,13 

0,5.5 

0,35 

Faille de Boussu : ca1caire en contact avec 1e houiller 
a. 310,30. 
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§ 2. Conditions sedimentologiques. 

En examinant le log de la figure 3, on remarque qu'on peut y 

distinguer deux parties : jusqu 1a la p:rofondeur 250,00, la lithologie calcaire 

presente un caractere argilo-dolomitique bien marque avec localement 

1 'existence de niveaux greseux; les ostracodes abondent. Apres 250,00, le 

caractere dolomitique est moins net que precedemment tandis que locale­

ment, le caractere argileux l'est plus; les zones greseuses rnanquent;. les 
' 

polypie:rs proliferent alors que les ostracodes disparaissent. 

Le c.aractere argileux et parfois greseux de la lithologie carbo­

natee denote un apport terrigene important qui implique la proximite d 'un 

continent. Le caractere organoclastique constant et 1 'occurence de niveaux 

oolithiques trahissent des conditions generales d'agitation plus ou moins 

grande. D'autre part, la presence repetee jusqu 'a 250, 00 dans les niveaux 

plus greseux ou dolomitiques de vegetaux, gouttes de pluie. terriers et 

pistes devers, indique un milieu de sedimentation tres peu profond voire 

periodiquement exonde, favorable au dep6t des dolomies fines et au develop­

pement des ostracodes. Apres 250, 00, 1 'apparition de sequences nettement 

argileuses dans u~e lithologie calcaire moins impure ·et la quasi disparition 

des zones greseuses marque un certain eloignement du rivageo Cette evo-

lution plus marine s'accorde avec le developpement des polypiers. 

L'evolution lithologique de haut en bas dans le sens d'approfon­

dissement du sondage correspond done a une transgression. 



- 86 -

§ 3. Paleontologie. (P. BULTYNCK, G. HAHN:'et 

H. H. TSIEN) 

1) Polypiers et algues. {H. H. TSIEN) 

Les dete:rminations d'algues et de polypiers effectuees par 

H. H. TSIEN £igurent au tabl. 1. (voir p. 87) . 

........ -.. -..... ·.·.:~(.=·-·· 
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Tableau 1. Liste des algues et polypiers. 

Profondeu:r ( m) Determination ·~ 

180' 00 
183,00 
186, 50 
193,90 
194, 00 
195,90 
204,50 
231,55 
210,00 
238,25 
249,25 

252,25 
253,60 
253,75 
255,20 
257,55 
258,40 
267,40 
268,33 
268,65 
268,85 
268,90 
280,10 
282,32 
282,48 
282,90 
283,15 
286,25 
291,90 
296,45 
297,40 
300,05 
302,80 

Trypano,Eora gabeliensis 

Temnophyllum sp. 
Disphyllum aequiseptatum 

Favosites sp. 
Thamnopora sp. 
Girvanella ducii 
Disphyllum aequiseptatum 
Girvanella sp. 
Orthonella sp. 
Disphyllum aeguiseEtatum 

PhacelloP,hyllum caespitosum 
Temnophyllunt sp. · 
.J?isphyllum aequiseptatum 

Acanthophyllum hete:rophyllum 
Dis_p!wllum aeg uis eptatum 
Rothpletzella nov. sp. 
Disph_yllum aeguisepta.tum 

Temnophyllum sp. 
Hexagona:ria philomena 

Disphyllum aeguis~tatum 

·c;v·· .. 
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SYSTEMATIQUE 

Ruaoi;J 

Genre Acanthophyllum Dybows~i, 1873 

Acanthophyllum heterophyllum (Edwards et Haime), 1851 

pl. 2 fig. 1 

1851 Cyathophyllum heterophyllum Ed~ards et Haime, p. 367, pl. 10 

fig. 1 ~ lb. 

1959 Acanthophyllum sp. c£. A. :F'ibratum Middleton, p. 141, t - fig. 

la - c. 

1961 Acanthophyllum {b.~-n_Qlophyllum} heterophyllum Birenheide, 

p. 89, pl. 1, fig. 3-6; pl. 2, fig. 8-9; pl. 3, fig. 10-11; pl. 4, 

fig. 12-13; t-fig. 2. 

Diagnose et descri'etion : voil" H. H. Tsien, 1969, p. 112. 

Repartition en Belgi9,!M~ : Co 1 ~ - Gi 2 {) • ( * ) 

Genre Temnophyllug1 Walther, 1928 

Temnophyllum sp. 

pl. 2 fig. 2 

Description : Polypier solitaire ou en faibles agregats, sou vent cylin­

d:rique. Calice generalement profond. Les septa de deux 

Ol!."d!'eS' sont fortement dilates a la peripherie. Planchers 

generalement incomplets et differencies en deux series. 

Dissepiments petits et fortement arques. 

Remargue En Belgique, le genre Temnophyllum se trouve seulement 

dans le Givetien. 11 est tres frequent ·dans les calcaires 

Gi 1~, Gi 2'et Gi 3 ~. 

(*) Les symboles stratigraphiques adoptes sont ceux proposes par 

H.H. TSIEN dans le d9cument no 7 du Conseil Geologiq.:Le- Com-

missions Nationales de St:ratigraphie - intitule "Middle Devonian and 

Frasnian Statigraphy of Belgium''. 

·.'lp 
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Genre H exagonaria Gttrich, 18 96 

H(:~xagonaria philomena Glinski, 1955 

pl. 2 fig, 3 

1955 Hexa_gonaria philomena Glinski, p. 98, pl. 2, fig. la, b; 

•t;,-:-. fig. 19-~2. 

non 1969 Hexagona:ria philomena Sorauf, p. 38, fig. 7, 2a, b. 

Diagnose et descrip_tion 

ReJ:?artition en Belgique 

voir .f\.. Glinski, 1955, p. 98. 

Gi 1~, Gi 2f>. 

Genre Disphyllum de Fromental, 1861 

Disphyllum aeg_uiseptatum (Edwards et Haime), 1851 

pl. 2 figs. 4 et 5 

1851 Cyatho.P,hyllum aeguiseptatum Edwards et Haime, p. 389. 

1935 Disphyllum aequiseptatum Lang et Smith, p. 571, t-Fig. 27; 

pl. 35. fig. 14. 

Diagnose et descri_Etion : voir H. H. Tsien, 1970, p. 169. 

Rep_art.ition en Belgique : Gi 2 ~. 

Genre Phacellophyllum Gnrich, 1909 

PhacelloEhyllum caespitosum (Goldfuss), 1826 

pl. 2 fig. 6 

1826 Lithodendron caespitosum Goldfuss, p. 44, pl. 13, fig. 4. 

1935 DisEhyllum {Phacello-phyllum) caespitosum Lang et Smith, 

p. 573, t~fig. 28, 29; pl. 35, fig. 1,2. 

1956 Thamnop_hyllum cae!ffiitosum Rozkoska, p. 308, fig. 30-32. 

1963 Macge~a (Macgeea) caespitosum von Schouppe et Stacul, 

p. 268, t-fig. 14 et 17. 

1964 Thamnophyllum caespitosum Webby, p. 9. t-fig. 3a-d. 

Diagnose et descri'etion: voir H.H. Tsien, 1969, p. 66. 

Re_Eartition en Belgiq_ue : Co 2 f>, Co3, Gi 1 ~ et Gi 2 ~. 
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'TABULATA] 

Genre Trypanopora Sokolov et Obut, 1955 

Trypancmora gabeliensis Pel et Lejeune, 1971 

1971 Trypanopora gabeliensis Pel et Lejeune, pp. 295-299, pl. 1, 

fig. 1-5. 

Diagnose et description : voir J. Pel et M. Lejeune, 1971, p. 297. 

Repartition en Belgique : Gi 2 ~ . 

[ALGAE I 
Genre Rothpletzella Wood, 194 7 

Rothpletzella nov. sp. 

pl. 3, fig. 1 et 2 

1972 Rothpletzella alvauxi Lacroix, p. 214, pl. 2, fig. 1, 2 et 3, 

nom. nud. 

Diagnose et description : voir E. Dricot, D. Lacroix et H. H. Tsien (en 

voie de publication). 

Repartition en Belgique : Gi 2 f> • 

Genre Girvanella Nicholson et Etheridge, 1880 

Girvanella ducii Wethered, 1890 

pl. 3, fig. 3, pl. 4, fig. 3 

1890 Girvanella ducii Wethered, p. 280, pl. 11, fig. 2. 

1936 Girvanella ducii Lecompte, p. 84, pl. 6, fig. 1 et 2. 

1967 Girvanella ducii Wray, p. 34, pl. 7, fig. 5 

Diagnose et description: voir J. L. Wray, 1967, p. 34. 



- 91 -

Genre Orthonella Garwood, 1914 

Orthonella sp. 

pl. 4, fig. 1 et 2 

Description voir E. Dricot, D. Lacroix et H. H. Tsien (en voie de 

publication). 

Rema.rgue Le genre Orthonella est tres frequent dans les calcaires 

Gi 2 ~ au bo:rd sud du bassin de Dinant. 

La repartition stratigraphique des especes citees au tabl. 1. 

est etablie par analogie a celle mise en evidence au bord sud du bassin 

de Dinant. Sur cette base, on peut dire que 1 1ensemble des faunes con­

siderees a savoir les polypiers rugueux, les polypiers tabules et les 

algues est d'~ge Givetien moyen (tabl. 2. ). La presence de DisphY_llum 

aeguiseptaturn, Trypano:e_ora gabeliensis et Rothpletzella nov. sp. pre­

cise que la formation carbonatee du sondage de Boussu correspond au 

Gi2f>. 

Le caractere essentiellement "calca.ire sublagunaire" s 'appa 7 

rente a celui de la Formation d'Alvaux. (H. H. Tsien, 1972, D. Lacroix, 

1972). 



Tableau 2. Repartition stratigraphique des especes importantes. 

* especes stratigraphiquement significatives. 

+ especes abondantes a la periode consideree. 

o especes rares ala periode consideree. 

Repartition stratigraphique 

Algues et polypiers du 

Gil Gi 2 Gi 3 

sondage de Boussu. Co 3 
o(' ~ ' o( ~ c( 1 p 

lA.canthophyllurn heterophvllum + + 0 

Temnophyllum sp. + + + 

Hexagonaria J2.hilomena + + 
1---· 

:dt~phyllum aequisEcptatum * + 

Phacellopbvllum caespitosum + + + 

T:rvpano:gora gabeliensis * + 

Rothpletzella nov. sp. * + 

Girvanella ducii 0 0 + + 

Girvanella sp. + + + + 

Orthonella sp. 0 + 0 

--

'6 
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2) Trilobites (G. HAHN). 

La determination des fragments des trilobites confies a 
G. HAHN figure au tableau 2 bis. 

Tableau 2 bis. Liste des trilobites. 

Profondeur m. Determination 

185, 50 De chen ella sp. 
185, 58 pygidium de Dechenella sp. ex gr. verneuilli 
194,35 cranidium de Dechenella sp. ex gr. verneuilli 
204, 10 pygidium de Dechenella sp. ex gr. verneuilli 
256,45 pygidium de Dechenella sp. ex gr. verneuilli 
265,49 2 restes de cranidium, trop mal preserves pour 

~tre determines exactement. 

Afin de ne pa.s alterer le sens des propos du Dr. HAHN, je 

reproduis sans les traduire des extraits des commentaires qu 'il a joints 

a ses determinations. 

"All the mentioned Middle Devonian trilobites belong to one species, 

which can be grouped with Dechenella (Dechenella) KAYSER 1880, if used 

the systematic arrangement in the "Treatise". In most of the modern 

papers the subgenera of Dechenella have been splitted to independant genera, 

and then only "Dechenella" is o. k 

The one present cranidium is similar to D. verneuili (BARRANDE, 1.852), 

but on the pygidia the number of segments is greater there in verneuili 

than in our species. ( ... ) 

The pygidium from Boussu belongs to Dechenella. But it is hard to 

determine the exact species, because of the relatively few pleural ribs of 

the present specimen{s). The widespread Middle and Western European 

species have more pleural ribs; pygidia similar to the Boussu-spec_imen 

are described from Canada - but I hesitate to compare a Belgian specimen 

with Canadian ones ! Therefore I prefer to describe the present species 

as "Dechenella sp. " only (. .. ) or perhaps as "Dechenella sp. ex gr. ~r­

neuilli '~ " 



/ 
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3) Conodontest(P. BULTYNCK) 

Les determination~ de conodontes effectuees par P. BULTYNCK 

figurent au tabl. 3. 

Tableau 3. Liste des conodontes. 

Profondeur (m) Determination 

183,50 

186,40 

258,50 

277,00 

282,60 

Trichonodella sp. 

Icriodus sp. 

Plectospathodus sp. 

Spathognathodus bjpennatus Bischoff et Ziegler, 1957 

Trichonodella sp. 

Icriodus eslaensis Van Adricb.em Boogaert, ~1967 

Icriodus nov. sp. a assemb~age Bultynck, 1972 

Icriodus d. eslaensis Van Adrichem Boogaert, 1967 

Bryantodus ? colligatus Bryaut, 1921 

Hindeodella sp. 

Icriodus aff. L e slaensis Van Adrichem Boogaert 

in Bultynck, 197 2 

Lonchodina sp. 

Neopr~oniodus armatus (Hinde), 1879 

Polygnathus dubius Hinde, 1879 

SynJ?rioniodina a1ternata Bassler, 1925 

"'{{""""" 
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Les interpretations stratigraphiques mentionnees au tabl, 4 

sont basees sur la repartition des especes citees dans les stratotypes 

du bord sud du bassin de Dinant, Notons que dans le Givetien, la repar­

tition des especes a toujour s un caractere provisoire. 

Tableau 4. Repartition stratigraphique des especes citees au tabl. · 3. 

Profondeur (m) Repartition stratigraphique 

183,50 -
186,40 Sommet zone Co3 a zone Oi2 0\ 
258,50 Gi2 ~ a Gi3 "{ 

277,00 Gi2 c{ a Gi3 ~ 

282,60 Gi3 

§ 4. Remarques sur la presence de Devonien moyen dans le massif de Boussu. 

-------------------------------------),. 

Les correlations stratigraphiques etablies a partir de l'etude des 

algues, des polypiers et des conodontes sont repartees ala fig. 3, On peut 

cons tater que 1 'accord n 'est pas realise pour le positionnement de la fron­

tiere des ch:ron.ozones Gi211(- Gi2 ~ et Gi2 ~ - Gi3, Neanmoins, on peut 

certifier que la majeure partie du sonda~e est d ·~ge Givetien moyen {Gi2), 

voire Givetien superieur (Gi3), 

Cette determination contredit !'opinion de A. DUMONT, A. BRIART, 

F. L. CORNET, J. CORNET, X. STAINIER et E. ASSELBERGHS qui nient 

(avec des nuances) la presence de Mesodevonien dans le massif de Boussu. 
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A. DUMONT (1848) fut le premier a se pencher sur la question 

de 1'4ge des schistes, psammites et calcaires rencontres sous le pou­

dingue du Puits St. Homme (* ). En considerant les caracteres petrogra­

phique a uniquement, il :rattacha cette formation aux etages "quartzochis­

teux eifelien et calcareux inie:rieur du systeme anthraxifere" c 'est-a-dire 

a l'etage designe aujourd'hui sous le nom de Frasnien. Aucune determi­

nation paleontologique ne fut effectuee, bien qu'il ait signale la presence 

de fossiles. 

En 1876, fut creue?e le puits domestique Balant dont A. BRIART 

et F. L. CORNET ( 1877, p. 85) ont dresse la coupe geologique. Apres 

avoir traverse 17 metres de terrains quaternaires et cretaces, le sondage 

a atteint des banes de calcaires schisteux et de calcschistes inclines au 

S. 0. sous un angle de 25°. Aprea y avoir recueilli des fossiles dont 

Spirifer vern.euilli et At:r_ypa boloniensis ils rattacherent ces couches au 

Frasnien. Signalons cependant que leur determination fut deja contestee 

par J. GOSSE LET ( 1888, p. 7 44) et qu 'ils sont les seuls a a voir renseigne 

ces fossiles~ Leur. determination ~este done tres douteuse. 

Lorsque A. DUMONT a visite les deux carrieres situees sur 

la rive droite du ru.isseau du Hanneton, les calcaires affleuraient sur 

une distance de 162 m, avec un pendage de 40 o (1848, p. 325). 

*) . Il pa.rlait du poudingue de l'etage "quartzoschisteux inferieur du 

systeme anthraxifere". 
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J. CORNET le s indique sur sa carte geolog:Lque par la notation Fr s : 

"schistes calcareux dubois de Boussu a Spirifer verneuilli et Atrypa 

boloniensis". Ces carrieres ont ete remblayees et actuellement, seul un 

petit affleurement temoigne encore de leur existence. Mais vers les 

annees 1920, elles furent provisoirement rouvertes et X. STAINIER a pu 

en dresser la description suivante : "La plus au nord montre des schistes 

jaun~tres ter:reux surmontes d 'un gros bane de m~me roche plus compacte, 

avec des noyaux de calcaire bleu impur fossilifere. J'y ai recueilli un 

hypostome de trilobite. Les roches inclinent environ 10° au N. E. A envi­

ron 40 m au Sud, une autre carriere montre des masses mal stratifiees 

de calcaire noir bleu avec intercalation de calcschistes noirs. Aucune 

allure n 1est visible. L 1aspect de ces roches est bien frasnien ou givetien". 

(X. STAINIER, 1920, p. 33). X. STAINIER ne veut pas contredire ses 

predecesseurs. Mais sa derniere phrase laisse une porte ouverte a un 

correctif. M. ERRERA, E. GROESSENS et moi-m~me avons visite le 

site sans y trouver de macrofaune. Mais la dissolution d 'un echantillon 

pa::o E. GROESSENS a fourni les conodontes suivants (determination : 

P. BULTYNCK). 

Ic!'iodus curvirostratus Bultynck 1970. 

Icriodus ex_pansu~ Branson & Mehl 1938. 

Icriodus introlevatus Bultynck 1970. 

Icriodus regularicrescens Bultynck 197 0. 

Poly_gnath!J s eiflius Bischoff & Ziegler 1957. 

Polygnathus lin,guiformis Hinde 1876. 

Tout en precisant que la repartition des especes dans le devonien 

moyen du bord sud du bassin de Dinant a toujours un caractere provisoire, 

P. BULTYNCK attribue aces conodontes un ~ge couvinien et plus precise­

rnent, une periode s 1etendant du Co2 f> IV /R au Co3. 
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Au sond.age du Jardine, il n'y a pas lieu de revenir sur les 

conclusions stratigraphiques de E. ASSELBERGHS ( 1948) : sous les 

morts terrains, le Frasnien a ete bien date par ses brachiopodes et ses 

polypiers (determination : M. LECOMPTE). De plus, son etude des 

facies du Frasnien et d.e Famennien a permis de confirmer que le lambeau 

de Boussu, charrie lors de la phase varisque provient bien du bord sud 

du bassin de Namur. Mais les correlations qu'il a effectuees avec les 

formations traversees aux puits Saint~Homme et Avant-Garde et l'affleu­

rement du ruisseau du Hanneton me semblent sujettes a caution. 

Rappelons que, sous le poudi:Qgue, A. DUMONT a decrit au 

puits Saint-Homme une assise de 25 m dlepaisseur "de schiste et de 

psammite tres souvent calcareux passant au calcschiste et au macigno", 

que G. ARNOULD a mentionne au puits Avant-Garde, "17 m de schistes 

gris, un peu pailletes, souvent calcareux, avec des banes minces et des 

noyaux de calcaLre ", et que X. STAINIER a dee1·it a la carriere Nord 

du ruisseau du Hanneton 11 des schistes jauncttres terreux, surmontes d'un 

gros bane de m<§me roche plus compacte, avec des noyaux de calcaire 

bleu impur fossilifere ". Se basant sur le fait que le Frasnien inferieur du 

sondage du Jardine presente une lithologie schisto-calcareuse, 

E. ASSELBERGHS n'hesite pas a correler toutes ces formations. Il dresse 

d'ailleurs ce tableau comparatif des epaisseurs : (E. ASSELBERGHS 1948, 

p. 514). 

Jardine Saint-Homme Avant- Garde Hanneton 

Poudingue - 34,50 17' 00 ou min. 8,00 
13,00 ( *) 

Frasnien in£. 20,55 (*) 25,00 17' 00 ou 
.. 

13,00 

Fr a snien moy. 54,65 29' 00 (*) 
83' 00 ou 

63,50 + 100,00 

Frasnien sup. 19,05 ' -

(*) incomplet. 
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Plusieurs !'ema:rques s 'impose:nt : 

1) Les observations de A. DUMONT, A. BRIAR T, F. L. CORNET et 

X. STAINIER sont essentiellement macroscopiques. Je pense que 

beaucoup de roches qu'ils ont qualifiees de schistes, schistes calcareux 

ou calcschistes sont en realite des dolschistes, des dolomies ou des 

dolomies calcareuses finement grenus qu 'il est tres difficile de dis­

tinguer des precedents si on se limite a une analyse macroscopique. 

D~autre part, jlai rencontre dans le sondage, des dolomies micacees 

se debitant en plaquettes a faible charge greseuse que j'ai decrites 

comme "dolomies a texture psammitique" bien que la composition 

mineralogique soit differente d'un psammite. Il est fort probable qu'il 

s'agisse des ';psammites" decrits par G. ARNOULD. Enfin, i1 £aut 

noter que les schistes et psammites decrits par ces auteurs sont tou­

jours calcareux et associes a des calcaires. Or au sondage de Boussu, 

les dolomies sont plus ou moins calcareuses et interstratifiees dans 

des calcaires. 

2) Jusqu'a la profondeur 250,00, les calcaires du sondage de Boussu 

sont caracterises par la presence d'ostracodes. E. ASSELBERGHS 

n'en mentionne pas (sauf sur 2, 65 m dans le Frasnien moyen). Or a 
Aisemont, ou se situe la coupe de reference du Mesodevonien du bord 

sud du bassin de Namur, D. LACROIX (1972) signale aussi des ostra­

codes distribues tout le long du Givetien {voir description de la forma­

tion de Nevremont ~ pp. 18-25). 

3) E. ASSELBERGHS ne r'enseigne pas de calcaire oolithique. Or cette 

texture a ete rencontree a 3 niveaux au sondage de Boussu et a 2 en~ 

droits par D. LACROIX dans la formation de Nevremont (sur plus de 

15 metres au sommet). 
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Bref, bien que 1 1etude des faunes du sondage de Boussu 

ne soit pas totalernent terminee, i1 semble prouve qu'on ne puisse pas 

correler le Frasnien du sondage du Jardine a l'assise carbonatee du 

sondage de Boussu. La coupe geologique passant par les sondages de 

Boussu et du Jardine ainsi que par les puits Saint-Homme et Avant-Garde 

s 1etablit done comme a la fig. 4. 

La comparaison avec d~autres affleurements du bord sud 

du bassin de Namur est difficile. En effet, le Mesodevonien n'est connu 

que sur une faible longueur. Il se presente dans de bonnes conditions, 

pres d'Aisemont. A l'ouest de ce village. on le suit jusqu'a Presles, a 

une cinquantaine de km du Massif de Boussu, puis. il disparart sous la 

faille du Midi. Le fait qu'a Aisemont. on trouve du Couvini.en et du 

Givetien surmontant le poudingue ma.is que le Mesodevonien n 'etait pas 

:represente a. Boussu, avait toujours intrigue les auteurs qui s 'etaient 

penches sur cette question. E. ASSELBERGHS (1948) a m@me consacre 

toute la page 517 de sa publication a justifier' cette lacune par analogie 

a la situation existant a 1 'Est de la Meuse ou on as siste a la dispa::dtion 

du Givetien a moins de 2 km du fleuve et a celle d.u Couvinien sur la 

planchette Andenne-Couthuin de sorte quP.; dans la region de Huy, le 

Frasnien du bord sud du bassin de Namur repose directement sur le 

Silurien. Effectivement, dans le lambe:lu de Boussu, le Co2 p semble 

n'~tre represente qu'a !'1affleurement du ruisseau du Hanneton (voir p. 97) 

et la formation carbonatee du sonclage de Boussu parart ne debuter qu 'au 

Gi2o( {voir fig. 3). 11 semble clone que le lambeau de Boussu provienne 

d 1une zone ou il y a it eu attenuation de sedimentation au debut du Devonien 

moyen; ceci implique dans le bassin de sedimentation la presence, soit 

d'un fort courant contrecarrant la sedimentation, soit d'un haut~fond ou 

d 1une avan.cee continentale red.uisant 1' epaisseur des depOts. Ces condi­

tions s 'accordent avec les conclusions sedimentologiques etablies a la 

p. 85. 

:-:-;.:-·-:-:..-:-;-:-;-·-~;-_.:-:-:-·-~~-:-:-:-;.·,:-:-:-:-:,:~·-.-:-~ -.-.-.-.-.-.·.·.·-·---·.·-·-·--.-•• -:-:-:-N:-:-:-...-:-;-:-.-:-x-::-:-;...;,:-.;..:-;.. 
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D'autre part, remarquons que si du Couvinien et du Givetien 

existent a Boussu et a Aisemont, i1 est logique de se poser la question de 

leur existence dans les massifs charries intermediaires (Bouffioulx, 

Landelies, Saint~Symphorien •.• ). A Bouffioulx, les affleurements de 

roches les plus anciennes sont frasniens. Au massif de Landelies, 

A. BEUGNIES confirme dans une etude recente (en voie de publication) 

qu'on n'y trouve pas de roches plus anciennes que celles de la formation 

du Roux (Givetien superieur) (* ). Au massif de Saint-Symphorien, 

X. STAINIER (1940, p. 349) decrit egalement dans le sonda.ge de Champ 

de la Motte 25m de Givetien qu'il rattache a l 1Assise de Fromelennes. 

Mais dans aucun de ces massifs tronques par faille et par erosion, on ne 

trouve le Silurien en contact stratigraphique avec le Devonien. 

Enfin, a 15 km au S. 0. du sondage de Boussu, un sondage 

a ete effectue dans le massif de Denain. (Sandage d'Estreux - France -

commence en 1899 - termine en 1907). Sous la fai.ll.e du midi, il semble 

avoi:r recoupe 238 m de Givetien. (Pendage non renseigne). Le caractere 

laconique des desr;:riptions existant dans le log que je possede (houilleres 

du Bassin du Nord et du Pas-de-Calais ~ Groupe d'Exploitation de Valen­

ciennes - Ao'tlt 1947) interdit neanmoins toute comparaison valable. 

(*) Dans un document recent (1972) de la Commission nationale de 

Stratigraphie (Document no 7 : Middle Devonian and Frasnian 

Stratigraphy of Belgium par Hsien Ho Tsien) la formation du Roux 

et l 1assise de Fromelennes sont rattachees au Givetien. 
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V. Le Houiller. 

Debitage effectue par A. DELMER. (*) 

Base a Epafss. 

- Schiste glisse, assez p~le. Radicelles demur. 
Nodules de pyrite. Zone faillee. 310,50 0, 20 

- Schiste finement micace, £once. Radicelles 
de mur progressivement plus rares. A 311,00, 
schiste micace, rares radicelles de mur. A 
partir de 311,50, quelques straticules greseu­
ses. 

- Schiste psammitique, straticule, avec barre 
carbonatee de 312, 00 a 312,10. Enro1·e quel­
ques radicelles. 

Gres. Nombreux cailloux schisteux ou carbo~ 
nates a 313,50 et un passage tres carbonate 
a 314, 4o. 

Schiste psammitique straticule. Joints noirs. 
A partir de 316, 60, legerement plus greseux 
( straticule s de gre s locales). 
Pendage a 315,50 : i = 7° 

~ Schis.te plus fin, sterile. A 317, 30, quelques 
debris de schiste de mur tres glisse. 

Quelques debris de carotte sur 20 em. 

- Schiste assez glisse a petits deb:ds de 
Sphttnopteris puis, schiste psammitique 
assez glisse. 

(*) Service Geologique de Belgique. 

311,50 1,50 

312,90 1, 40 

315,20 2,30 

317,00 1, 80 

317,30 0,30 

318,80 1,50 

319,00 0,20 
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Base a 

- Schiste psamniitique a lineoles greseuses et 
barres carbonatees. Paasages assez glisses. 320, 00 

- Schiste psammitique. Radicelles de mur. 
Nombreux glissements et cassures. 320,80 

- Schiste gris, assez glisse, progres sivement 
assez doux. A 32.1, 40, debris de houille sur 
10 em puis schiste de mur legerement terreux, 
petri de radicelles de mur. 322, 00 

- Schiste gris, regulier; radicelles de mur 
progressivement plus rares. 323, 00 

- Schiste psammitique. Calamites. 324, 00 

Base du sondage a 324,00. 

Epaiss. 

1, 00 

0,80 

1, 20 

1,00 

1, 00 
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PLANCHE I 

Schistes du Saint-Homme. Profondeur 81, 65. 

Plis sement. 

Schistes du Saint-Homme. Profondeur 123,80. 

Slumping mis en evidence par une texture rubanee. Les zones 

plus claires sont de nature schistogreseuses, les zone foncees 

sont a caractere essentiellement argileux. En blanc, lineations 

quartzocarbonatees. 

Schistes du Saint~Homme. Profondeu:r 143,00. 

"Convolute bedding" dans des couches schisteuses (gris £once) 

et schistogreseuses (gris clab:). La carotte a ete placee dans 

les conditions de depat (la fleche situee dans le coin superieur 

gauche indique le sens des profondeurs croissantes). 

Zone de contact Poudingue - Schistes du Saint-Homme. 

Profondeur 172, 26 a 172, 56. 

Cette photo est explicitee a la figure 2. La fleche indique le 

sens des profondeurs croissantes. 



PLANCHE 2 
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PLANCHE 2 

1. Acanthop_hyllum h.eteroEhxJ.lupl (Edwards et Haime}. 

2. Temnophyllum sp. 

3. Hexagona:ria philomena Glinski 1955. 

4. 5. Disphyllum aeguiseEtatum (Edwa::d.s et Haime). 

6. Phace.llophyllum caesEitosum (Goldiuss} 



PLANCHE 3 

2 3 



~ 109 -

PLANCHE 3 

1. Rothpletzella nov. sp. x 36 

3. Girvan~lla dudi Wethered x 9 
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PLANCHE 4 
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PLANCHE 4 

1. Girvanella sp. et Orthonella sp. x 36 

2. --~~~--~~-~~----------~----- X 9 

3. Girvan.elJa ducii Wethered x 9 

..... ·. '!.~-~-·... ' 



SYMBOLES UTILISES . A LA FIGURE 3. 

SYMBOL£5 LITHOLOG/QU£5. 
~ 1 p POUDINGUE. 

""'1' ~ y r:: 
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I J 
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v I; 

t/ 
DOL OM IE CALCAREUSE . ,/ ./ 
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. ~ SCHIST£. 
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GRES CALCAREUX. :; •: · ... : .. :···I , .. :··. '· ·:" :: 
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• • • ' I ' ' • ' . . . . . . . . . . 
CALCAIRE GRESEUX. · .. ·.I:·. : :·.I::: 

. : ·. ·. ·. l : ·. ·. ·. ·. 

c CAVERN£. 

F FAILLE. 
COUCH£ de HOUILLE 

SYMBOLES PA LEON TOLOGIQUES. 
0 CRINOID£5 & GASTEROPODES 

d, BIVALVES 6> OSTRACODES 

C1 POLYPIERS :t:l:li ALGUES 

a CONODONTES {;:;; SCOLECODONTES 

~ TRILOBITES ~ GONIATITE 

~ VEGETAUX -c:r TERRIERS 
fVV"', P!STE de VERS b GOUTTES de PLUIE 
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FIG. 3. SONDAG£ DE BOUSSU 
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